
L'industrie horlogère va-t-elle perdre
le statut qui fait sa force ?

Parce qu'elle est presqu'essentiellement romande... et soi-disant étatiste !

La Chaux-de-Fonds, le 19 décembre.
C'est aujourd'hui que le Conseil des

Etats aborde la discussion du projet
d'arrêté du Conseil fédéral sur les
« mesures propres à sauvegarder l'ex-
istence de l'industrie horlogère. »

On sait déjà de quoi il s'agit.
Maintiendra-t-on, relativement amen-

dé, élargi et assoupli, le régime qui
a permis à notre principale indus-
trie d'exportation, de sauvegarder son
équilibre interne et sa situation sur les
marchés mondiaux ? Ou bien détruira-
t-on purement et simplement l'e f f e t
des mesures d'assainissement prises il
y a 16 ans, sous prétexte que l'édifice
laborieusemerut construit des Conven-
tions n'est qu'un échafaudage étatiste
qu'il faut  éliminer à tout prix ?

Contrairement à ce qu'on pourrait
croire, les opinions sont loin d'être una-
nimes, aussi bien sous la Coupole que
dans les grandes associations écono-
miques telles que le Vorort du com-
merce et de l'industrie, l'Union cen-
trale des Associations patronales, ou
l'Union suisse des Arts et métiers.

Le tir de barrage contre la législa-
tion horlogère a été ouvert par la
« Tat », l'organe de M. Duttweiler, qui
f u t  de tout temps un adversaire décla-
ré des Conventions et qui, soit dans
ses articles soit dans ses conférences,
dénia aux efforts  patients du monde
horloger — patronal et ouvrier — tou-
te efficacité et toute valeur pratiques.
Pourquoi l'épicier - politicien de Zu-
rich, dont j' ai déjà parlé hier, a-t-il
pri s cette attitude ? C'est que M . Dutt-
weiler, self-made man, qui se donne
volontiers les gants de défenseur de
toutes les libertés économiques, n'ad-
met guère qu'on mette une limite à la
concurrence, même lorsqu'elle devient
anarchique et risque de conduire le
pays à la ruine. Peu lui chaut que des
tarifs de barrage qui ne touchent mê-
me pas la Suisse — puisque l'horloge-
rie exporte le 95 pour cent de sa f a -
brication — protègen t en même temps
le bénéfice normal du patron et garan-
tissent un salaire équitable à l'ouvrier!
Pour lui, seul compte le libre jeu des
forces économiques, la loi de l'o f f re  et
de la demande, qui utilisée comme on
sait, fait aussi bien le bonheur des
honnêtes commerçants que celui des
margoulins et gens sans scrupule,
dont le sens de la solidarité sociale ou
nationale n'a jamais é tou f f é  l'esprit
de lucre...

» » •
Mais la « Tat » et son patron — ma-

nieur de pavés — ne sont pas seuls à
se retrancher derrière la sacro-spmte

liberté de l'industrie et du commerce
pour accabler l'horlogerie , coupable de
chercher à sauveg arder une organisa-
tion qui a fait ses preuves depuis 16 ans.

L'Union Suisse des Arts et métiers
également a jeté l'anathème. « Quell e
est cette prétention, dit-elle en résu-
mé, de rendre obligatoire des condi-
tions de vente adoptées par les asso-
ciations patronales ? Ou de subordon-
ner à un permis l'ouverture d'une en-
treprise horlog ère quelconque ? Nous
réclamons, c'est entendu, le certificat
de capacité pour nos cordonniers, nos
coif feurs, nos cafetiers, etc. Mais peut
s'installer fabricant d'horlogerie qui
veut, dussent les mêmes abus et les
mêmes faillites que jadis en résulter. .
Quant à l'extension excessive de fabri-
ques, à la concurrence anarchique des
pr ix, il sera toujours temps d'y parer
lorsque la Confédération en sera à
soutenir l'horlogerie à beaux deniers
sonnants comme elle renfloue actuel-
lement, chaque année, à coups de mil-
lions, l'hôtellerie helvétique... »
(Suite page 3.) Paul BOURQUIN

Quand on brûlait sorciers et sorcières!
Où l'on voit que le «bon vieux temps» n'était pas si rose...

Une jurisprudence en usage dans toute l'Europe, œuvre de deux juristes allemands ,
permettait de soumettre à la torture les personnes accusées de sorcellerie

(Corr. particulière de < L'Impartial *)

Berne, le 19 décembre.
Si la famine et la peste ont désolé

périodiquement l'Europe aux siècles
passés, notre vieux continent a connu,
aux XVIe et XVIIe siècles une épidé-
mie d'un genre particulier, sorte de
psychose collective en vertu de laquelle
tout le monde s'imaginait, même les
esprits « éclairés », qu'il existait des
gens ayant des accointances avec le
diable et possédant de ce fait un pou-
voir surnaturel qui leur permettait de
connaître l'avenir ; d'agir à distance
sur les geins et d'influencer leur des-
tinée. Un paysan voyait-il périr son bé-
tail, une personne était-elle frappée
d'un mal inconnu, on accusait immé-
diatement le sorcier ou la sorcière d'a-
voir jeté un sort. Les dénonciations
pleuvaient. Et les juges se mettaient
immédiatement à l'oeuvre, selon la
procédure imposée par un code en usa-
ge dans presque tous les pays d'Eu-
rope,- qui était l'oeuvre de deux savants
j urisconsultes allemands.

Déjà les aveux... spontanés !
Si le délinquant avouait le crime qu'il

avait réellement commis (car les sor-
ciers n'étaient pas toujours des gens
de bien, il s'en faut de beaucoup) ou
s'il y avait des témoins pour prouver
les faits — on a dû assister en ce
temps-là à des phénomènes d'halluci-
nation collective bien intéressante —
le délinquant était amené aussitôt de-
vant les juges qui prononçaient leur
arrêt : la peine de mort, bien entendu,
par pendaison ou par décapitation , à
moins que le sorcier ne soit condamné
à être brûlé, ce qui arrivait fréquem-
ment, car il ne devait rester que cen-
dres des corps contaminés par le dia-
ble.

Si le sorcier ou la sorcière refusaient
d'avouer, et pour cause, on les soumet-
tait à la torture. Ceux qui étaient phy-
siquement assez forts pour résister à
la torture étaient relâchés «sous pro-
messe de mieux vivre ». Quant aux au-
tres, sous l'empire de la douleur, ils
avouaient tout ce qu 'on leur suggérait
et allaient jusqu'à donner des détails,
précis sur leur première rencontre avec
le diable et sur la façon dont le pacte
avait été conclu. Les « aveux sponta-
nés », on le voit, n'ont pas été inventés
par certains pays qu'il est superflu de
désigner de façon plus explicite: ils ont
seulement été « perfectionnés » par des
gens auprès desquels les tortionnaires
du XVIIe siècle feraient petite figure...
Les aveux duement enregistrés, le cou-
pable devait faire une re confession
« libre » — sinon la torture recommen-
çait — et les juge s rendaient alors leur
sentence, en toute bonne foi, hélas —
c'est ce qui les distingue d'ailleurs de
tours... collègues d'aujourd'hui.

(Voir suite page 3.)

On annonce qu 'un chat a accompa-
gné jusqu 'au sommet du Cervin un
groupe d'alpinistes. Il était parti avec
eux de la cabane du Hôrnli. Au som-
met, il a partagé le repas des guides,
qui ne s'étaient pas attendu à pareille
compagnie. Pour la descente, le chat a
été placé dans le sac de montagne de
l'un des alpinistes qui l'a remis à son
propriétaire. Celui-ci , on s'en doute, se
montre très fier de cette performance
d'un nouveau genre.

Un chat a fait l'ascension
du Cervin

La fin du HB-ILE

Nous avons montré récemment une photo du luxueux appareil de la Swis-
sair qu'était le HB-ILE transatlantique. Voici ce qu'il en reste après sa chute
près de l'aéroport de Sydney (Nouvelle-Ecosse) . En médaillon, l'hôtesse de
l'air, Mlle Martha Schmidt, de Saint-Gall, qui conserva tout son sang-froid

et évita une paniqu e qui eût \pu causer des victimes.

Et voici les étrennes 1950!
Lettre de Paris

Les petits et les grands se préparent à fêter Noël et, pour cela, font
des projets... financiers. Féeries de jouets et rues illuminées.

(Corr. p art, de « L Impartial >)

Paris, .le 19 décembre.
Il semble que cette année, les « ayant-

droit » à des étrennes ont été plus pres-
sés que d'habitude de les recevoir.
C'est aini que, l'autre jour , le « petit
télégraphiste » s'annonça chez moi par
un coup de sonnette intempestif. U pa-
rut, tout souriant, clans l'encadrement
de la porte pour me « da souhaiter bon-
ne et heureuse »... à la date du 2 dé-
cembre ! Sans doute, se disait-il, que
les premiers arrivés sont touj ours les
mieux servis. Toujours est-il que la
corporation des facteurs est, en général ,
fort bien organisée. En effet , ceux qui
sont chargés du courrier quotidien sont
venus, par la suite, présenter leurs
voeux et «offrir» un calendrier-maison;
ils inscrivaient sur une .liste portant
les noms des locataires, à combien se
chiffrait la générosité de chacun ! On
a de l'ordre, ou l'on n'en a pas ! Somme
toute c'était une façon comme une au-
tre de prouver aux usagers que la
comptabilité des PTT est fort bien te-
nue.

Les députés ne restent pas en
arrière...

Certes, les temps sont durs pour tout
le monde. Les députés, eux aussi ont
donc été obligés de se préoccuper de
leurs étrennes. Or, on sait que leur
traitement est assimilé à celui des con-
seillers d'Etat. Ces derniers ayant été
reclassés, le traitement d'un parlemen-

taire passe lui aussi, à la date du ler
janvier, de 107,500 francs à 117,300 fr.
par mois. Vous pensez, sans doute, que
cette somme rondelette et coquette, est
largement suffisante, même pour une
ville comme Paris. Ce n'est nullement
l'opinion de M. Deixonne, député so-
cialiste. E prétend qu'il se contenterait
volontiers de recevoir « l'équivalent
d'un salaire d'un ouvrier qualifié », soit
30,000 francs, si tous les frais de sa
fonction étaient mis « à .la charge de
la collectivité » ! Comme j'ai entendu
les mêmes doléances de la part de la
femme d'un autre député, je n'ai pu
m'empêcher de lui dire :

— Mais alors, votre mari ne se re-
présentera sans doute pas lors des
prochaines élections ?

— Oh ! si, avoua-t-elle, il a la pas-
sion de la politique !

Je soupçonne que ce même M. Dei-
:4onne doit être humoriste à ses heu-
res. N'a-t-i'l pas, en effet, proposé un
amendement — qui a provoqué des
« sourires divers » — aux termes duquel
deux parlementaires mjariés (ou vivant
en concubinage) ne pourront désormais
cumuler leurs indemnités ? Chacun a
naturellement bien compris que c'était
une pierre j etée dans le j ardin du mé-
nage de M. Thorez-Mme Vermersch. Et
les communistes de riposter à leur fa-
çon. Mais .l'honorable député socialiste
les calma, en décochant une fléchette,
empiruntée à Bernard Shaw en person-
ne : « H n'y a rien de plus agréable,
a-t-iil dit, que d'être traité d'idiot par
un imbécile ! » Et toute l'assemblée de
rire.
(Suite p. 3) I. MATHEY-BRIARES

Le F. C. Zurich, avec sa ligne d'attaque
en toute grande form e, a battu Bienne
(à Zurich) par 5 à 2. Voici Kohler (Zu-
rich) marquant un but, sous les yeux

éplorés du gardien Jucker (à terre).

Le dimanche sporti f

La Suisse va commencer d'émettre des
fi lms de télévision. Sur . notre photo ,
on voit l'appareil de projection des
films en cours d'installation dans les

studios de La Sallaz.

Vers des émissions de télévision
en Suisse

Un récent portrait du nouveau prési-
dent de la Croix-Rouge américaine,

M. E. Roland Harriman.

Un poste important

Une fois de plus les météorologues pa-
patentés en prennent un coup...

Ne nous ann onçaient-ils pas il y a un
mois à peine la fin des hivers, la mort de
la glace et la disparition de la neige ?

Selon eux, les banquises du pâle allaient
fondre et sécher en prairies verdoyantes ;
la Côte d'Azur se transporterait dans les
fjords ; et l'on verrait fleurir les orangers
en plein Podium. Déjà les fabricants de
skis s'apprêtaient â transformer leur outil-
lage et les marchands de lainages à liqui-
der leurs stocks lorsque le général Hiver
déclencha son offensive. Il faut reconnaî-
tre que si Mao Tsé Toung a quelques di-
visions de rechange, le maître des flocons
blancs possède nne masse de manoeuvre qui
est plus « costaude» encore.

Oncques ne vîmes pareille invasion et
semblable assaut ! De toutes les parties du
monde, on annonce des chutes de neige,
des tempêtes de neige, des cyclones de nei-
ge...

De la Sibérie aux TJ. S. A. en passant
par l'Italie et la Brévine ce ne sont
que blancheurs, fouettées par d'impitoyables
vents ou d'allègres bises qui subitement font
baisser le thermomètre et monter le prix
des grogs. On annonçait l'hiver-printemps
ou l'hiver-été ! C'est l'hiver double qui se
démène...

A vrai dire ni les sportifs, ni les gosses
s'en plaindront..

Ni les stations d'étrangers... •
Ni les marchands d'articles de sport...
Ni les directeurs de patinoires...
Ni les fabricants de calorifères...
Ni les chasse-neige motorisés...
Ni les propriétaires de ski-lifts...
Reste à savoir ce qu'en pensent en re-

vanche les services communaux qui doi-
vent déblayer les routes, les chefs de famil-
le qui regardent diminuer le tas de bois,
et les bêtes — petites ou grandes — qui
cherchent leur pâture.

Ainsi une fois de plus, la joie des uns
fera le chagrin des autres...

Mais pour ce qui est de l'Hiver avec an
grand H, il faut reconnaître ique chez nous
tout au moins, ce gars-là n'aura pas volé
son nom !

Le père Piquerez.

/PASSANT

Au restaurant !
— ... le temps de me retourner pour

voir si mon pardessus est encore là...
et ou me chipe mon beefstieack 1

Echos



I ÎUPPfi d occasions , tous
bltfl  CO genres , anciens
et modernes. Achat , ventes
échange. — Librairie Pla-
ce du Marché. Téléphone
2.33.72. 411

Fauteuils neufs
à vendre, fr. 75.— la pièce
tissu à choix , à l'atelier de
tapissier Terreaux ». 21153
ni; -_  « btecette est à
9,13000 vendre. — S'adres-

llîinG ser a M. Emile San-uuvvv doz ^ Bas Mons ,eur
7, La Ubourg. 212/6

Appartement. Preuncehe ĥue
pour avril ou date à conve-
nir , appartement de 3 ou 4
chambres. — Ecrire sous chif-
fre P. A. 21077 nu bureau de
L'Imparti al.

Belle chambre Œ
de suite par monsieur. —
Offres â M. Elsenhart , Posle
Restante , La Ch.-de-Fonds 1.

21211

lliamure. chambre meu-
blée , à personne tranquille.
"— S'adresser au bureau de
L'Impartial.  21404

Pat în Q avec souliers , â l'état
f a i l l i e  de neuf , sont à ven-
dre. — S'adresser après 19
heures , rue de L'Industrie 16,
au ler étage, à droite. 21240

Patine à vendre , vissés aux
rallllo chaussures , comme,
neufs , No 37. — S'adresser
Serre 8, au 3me étage, n
gauche. 21^84

Skis de saut X-VIE
dresser rue Agasslz 12, au
rez-de-chaussée, à droite ,
après 18 heures. 21217

A l/pnilPP un Pota ger â gaz
VGIIUI C de bols, marque

«Weissbrodt *, 1 fourneau a
pétrole , 3 chaises anti ques.
— S'adresser A.-M.-Piaget
67, au 2me étage, à gauche.

A uonrino skis 180 cm'> Hxa -
VGIIUI C tlons Kandahar ,

arêtes, bâtons métal léger ,
le tout fr. 60.—. S'dresser au
bureau de L'Impartial. 21401

A VPnilftP 2 'égu 'a'eurs , 1
IDI1UI « gramophone avec

disques, réchaud a gaz à 2
feux , cuisinière, manteaux
dame, taille 42. — S'adresser
BU bureau de L'Impartial.
_ 21369

A iionrln p Pa"ns avec sou-
VOllUI O ners No 37, ainsi

qu 'une paire de souliers skis
pour enfant No 38, à l'état de
neuf. — S'adresser Balance
2, au 2me étage , à gauche.

21400

A UPnrinP occasion , 1 bon
VBIIUI  0 vi0|on 3/4 complet

70 fr.. 1 manteau fourrure
poulain , taille 46, 180 fr. —
S'adresser au bureau de
L'Impartial. 21403

ûutlUeat
ayant fait son apprentissage au
technicum , sera i t  engagé  de
suite ou pour époque à convenir
par maison de la place. - Faire
offres écrites sous chiffre L. M.
21277, au bureau de L'Impartial .

[ À LA Ptnnz
| JULE/ LUTHY BALANCE,3 i
k ^^\ TÉL.21392  
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Pour vos cadeaux de fin d'année !

Notre devise :

Qualité avant fouf

POUR MESSIEURS

Chemiserie
Popeline - Molleton

Ville et sport

Y$ow\eter\e

ooMs-vctcmcnts

filets (sp encers)
Modèles exclusifs

Magnifique collection

^uiiovers
laine

Çjiiets sp ort
Airdress - Lumberjack

Costumes À entraînement
| •

, (ràining
Migasolé imperméable et Tusa

Cr v̂ t̂es
Choix superbe

rôreteiies

Ceintures
Fantaisie, cuir et élastique

ÇjAnts
Peau fourrés et tricot

(\Y[oucko\rs

¦Gckiwp es
Laine fan taisie

Chaussettes - Chaussons

KS AS sport
La maison sérieuse et réputée pour la qualité

Magasin ouver t les dimanches
24 et 31 décembre

ON RESER VE POUR LES FETES

11 I 111 I i I
UN BON PIANO U

où ?

À (A tVf lAison du -f i i\wo

Choix splendide des derniers modèles :

PIANO DE STUDIO
MINIPIANO

PIANO A QUEUE
des meilleures marques :

ocnmmf-'pionr - yôurgcr & J ACOV »/

M)ol\lyA*\rt - Sabex

VENTE — LOCATION - ECHANGE

Escompte au comptant Facilités de paiement

BÊ REJAUX
MAGA/IN DE PIANO/
L. B O BERT ¦» TEL. "JL 130.3
PPÈ./" PLACE HOTEL DE VILLE
LA CHAUX-DE-FOND/
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DELICIEUSES |

% Sif§> Boites en chocolat garnies fP
Jp Hommes de Noël Ë
jf Pralinés - etc. Jf

% ** 1
W SIp» Blscômes - Hommes de pâte m
Ê Tresses - Talllaules «k
W Couronnes fourrées Si
m Triestines - etc. m
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I BOULANGERIE ¦ PATISSERIE Im w
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?fë Service prompt à domicile - Envois soignés au dehors ||*IP 4
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Un nom...
Une maison...

JEAN KERNEN
SERRE 55

 ̂ i —— é

1 M 3 B̂ M̂ii^̂ MMI^̂ MX^̂ HM. Ĥ_KnB^̂ .^

Nous cherchons
pour entrée immédiate ou à convenir

employée
pour notre département facturation-
expéditions, Place stable et bien
rétribuée pour personne capable et
ayant de l'initiative.

Adresser offres à G. Léon Breitling
21101 S. A., Montbrlllant 3. Tél. 2.15.56.

BULOVA WATCH COMPANY
cherche

pour engagement de suite

poseur de cadrans
qualifié

pour son atelier de terminage
à Sonvilier. - Faire offres par
écrit avec copies de certifi-
cats au bureau du personnel,
rue Heilmann 43, Bienne.

Jeune acheveur d'échappements,
marié, connaissant les assortiments
cherche emploi pour seconder chef
de terminaison ou chef d'ébauches

Ecrire à case postale 873724, La
Chaux-de-Fonds. 21198

La spécialité
de la maison

Seul fabricant

Pâtisserie

W. Bodenmann
rue Numa-Droz S6
La Chaux-de-Fonds

(f iancée
Nous vous offrons , de notre très grand choix, un très
bel ameublement moderne , exécuté par les meilleu-

res fabriquée de Suisse, comprenant :
1 table de cuisine laquée ivoire , dessus lino, gr.
110/70 cm. 4 tabourets laqués Ivoire, dessus lino.
1 chambre à manger composée de : 1 grand buffet
de service en noyer, avec secrétaire et vitrine , 1 ta-
ble à rallonges , 6 chaises. 1 chambre à coucher avec
2 lits Jumeaux , 2 tables de nuit avec dessus verre ,
1 coiffeuse avec dessus verre et glace cristal , 1 grande
armoire 3 portes. L'ameublement complet soit :
meubles de cuisine, chambre à manger et chambre
à coucher au prix imbattable de Fr. 1080.— le tout ,

livré franco domicile, impôt compris.
t divan avec coffre à literie et 2 fauteuils recouverts

d'un joli tissu d'ameublement Fr. 490.—.
Qrand choix de couvre-lits , tour de lits, milieux de
chambre. Fiancés, nos magasins sont ouvers les di-
manches 17 et 24 décembre. Profitez-en et prenez
tendez-vous aujourd 'hui même. Nous venons vous
chercher et vous reconduisons à votre domicile en

automobile. Ecrivez ou téléphonez-nous.

AMEUBLEMENT ODAC FANTI & Cie
Gde-Rue 34 36. téléphone 9.22,21 Couvet.

On s'abonne en tout temps à L'IMPARTIAL

Terminages
Je sortirais à termi-
neur sérieux, 300
montres par mois.
Travail régulier.

Faire offres sous
chiffre C. L. 21271 au
bur , de L'Impartial.

ipo'jr vos ENFANTS I
i MANTEAUX 1
1 COSTUMES SKI Iï ROBES I

Sous-vêtements
i LAYETTES I
I TOUT pour f'ENFANT 1

de la naissance à 12 ans ! ]

H Au Petit Poucet I
! 6 rue du Marché

Ouvert le dlmanche 24 décembre
de 14 à 18 heures

M B̂HanuHn aBBnHBH

Aviveur (se)
pour plaqué or, consciencieux et travailleur
serait engagé de suite. Place stable et inté-
ressante. — Faire offres avec âge et préten-
tions de salaire, sous chiffre L. N. 21278, au
bureau de L'IMPARTIAL.

Fabrique d'horlogerie de
moyenne Importance
demande

Emplovéte)
de fabrication

très capable pour emploi
stable.

Adresser offres sous chiffre
H. G. 21042 au bureau de
L'Impartial.

ÈÈS&
Danl Ql-JeanRichard 29

Liqueurs pures le litre
RHUM Colonial 8.25

Jamaïque 9.30
Martinique 12.50

KIRSCH Zug 7.90
Vieux 9.90
Ri ghi 12.60

PRUNEAUX 9.90
Prune fine 12.50
MARC Valais 5.70

Dôle 8.50
POIRE 5.45
Eau de vie de fruit 4.80
COGNAC *** Dupont

Fine Champagne 14.—
Rofignac 50 ans,

la bout. 27.—
5% escompte



L'industrie horlogère va-t-elle perdre
le statut qui fait sa force ?

Parce qu'elle est presqu'essentiellement romande... et soi-disant étatiste !

(Suite et fin)

Ainsi raisonne-t-on à Bâle et à St-
Gall, où l'on ne se dit pas qu'il existe
une singulière similitude entre les pe-
tites entreprises horlogères et les pe-
tites entreprises artisanales.

Quant aux puissantes associations
du Vorort et de l'Union centrale, où
dominent les représ entants de la gros-
se métallurgie, elles n'ont pas tardé à
faire savoir que les prétentions des
milieux horlogers, appuyées et soute-
nues par le Conseil fédéral  unanime,
constituent juridiquement le plus grave
péril étatiste que la Confédération ait
connu depuis longtemps : « Inclure
pareil arrêté dans la législation, sous
couvert des articles économiques ,
aboutirait à créer un précédent dange-
reux. Au surplus, l'atrticle 31 bis ac-
cepté en juillet 1947 n'autorise une in-
tervention contraire au principe de la
liberté du commerce et de l'industrie
qu'en fav eur d'une branche économi-
que menacée dans son existence ; une
telle intervention est donc malvenue
en l'occurrence, puisq ue l'industrie
horlogère, loin de passer p ar une crise,
est aujourd'hui florissante. »

Comme si cet état florissant ne dé-
pendait pas en bonne partie de la ré-
glementation actuelle !

Et comme si les crises qui Vont pré-
cédé n'avaient pas été provoquées au
80 pour cent par l'absence de toute
règle et de toute convention !

Comme si, enfin, la nécessité d'accor-
der une protection légale à l'horloge-
rie ne résultait pas de son caractère
véritablement unique, qui en fait  au
surplus un des plus beaux joyaux du
patrimoine économique suisse. C'est
André Sigfried , l'éminent publiciste
françai s qui écrivait : « L'horlogerie est
peut-être la plus authentiquement suis-
se de toutes les fabrications nationa-
les. »

? * »

— Hélas ! comme le disait récem-
ment un Conseiller aux Etats, l'immen-
se tort de l'industrie horlogère est d'ê-
tre presque essentiellement une indus-
trie romande...

Voilà le grand mot lâché !
Voilà en bonne partie ce qu'il faut

chercher sous l'incompréhension des
uns, les chicanes juridiques des autres
et, disons-le franchement, l'envie mal
dissimulée que suscit e la prospérité ac-
tuelle', dont on oublie trop, Outre-Sa-
rine qu 'elle est précaire et fu t  précédée
de crises longues et douloureuses.

Il faut  bien reconnaître, en e f f e t , que
nombre de partis-pris et préventions
qu'on croyait oubliés reviennent sur le
tapis et sont à la base de la mécon-
naissance complète du problème hor-
loger; en Suisse allemande. S alaires ex-
cessifs. Débauchage de main-d'oeuvre
agricole. Bénéfices exagérés. Que n'a-
t-on pas reproché autrefois à nos ' ou-
vriers et à nos chefs d'entreprises, dont
cependant le train de vie ne dépasse
pas celui qu'on observe à Bâle, à Zu-
rich, à B erne ou à Genève ? Quelles
légendes n'a-t-on pas suscitées et pro-
pagées à propos du quarteron de par-
venus qui, parce que le fisc exagérait,
jetaien t l'argent par les fenêtre s sans
se soucier de leurs responsabilités de
chefs et de leur devoir social?

Moti fs  qui ne sont pa s de doctrine. Mo-
tifs de sentiment qu'on n'ose pas évo-
quer ouvertement mais qui existent.
Comme l'écrivait très justement notre
confrère Ad . Gradel « ce sont des im-
pondérab les que l'on sent malgré tout
dans la campagne qui s'annonce contre
l'horlogerie. >

» • »
Sans doute la discussion ne fait-elle

que commencer. Le délai constitution-

nel échoit à f in  1951. Jusque-là les
Chambres délibéreront, discuteront,
modifieront éventuellement le projet
du Conseil fédéral , soumis en dernier
ressort au référendum. Toute oeuvre
est perf ectible. Même celle du légis-
lateur.

Cependant il faut bien que l'on s'en-
tende. Et ici nous prenons nos respon-
sabilités vis-à-vis des autorités qui ont
cru oeuvrer pour le bien du paiys, com-
me vis-à-vis des populations horlogè-
res dont l'avenir économique en dé-
pend : il est parfaitement inconcilia-
ble de prétendre — anisi que l'a fait un
récent communiqué d'agence que

..lo d'une pairt « nul ne conteste que
l'horlogerie, dont la situation est par-
ticulière, ait besoin d'une certaine pro-
tection.'»

...et 2" d'iaïuitirie pairt on conteste «trois
dispositions : la subordination à un
permis pour l'exportation des montres
terminées, les tari fs  minima des asso-
ciations à caractère obligatoire, ainsi
que l'autorisation pour ouvrir de nou-
velles entreprises concernant la fabri-
cation de la montre. »

Car prétendre supprimer les disposi-
tions en question, c'est viidieir l'aurêté
die sa substance. C'est lui enlever d'a-
vance tourte efflifciaraité et tombe valeur.
C'est condamner l'indiusitriie horlogère
à la transplantation, à d'anarchie eit
am chaos. C'est faiire s'éciroular coim-
plèibeimieinit l'oergandisaition professionnel-
le lafoarieuiseimianit eonsifaruiite ©t qui ré-
siuilbaiit d'unie expérience die misères et
die larmes dionit nos populations n'onit
pas perdu le souvenir.

Pour ce qui nous concerne — et je
pense n'être pas seul de cette opinion
de Porrentruy à Schaffhouse et de
Genève à Granges en passant par les
autres grandes cités dont l'industrie de
la montre a f a i t  la grandeur et la
prospérit é — si les mesures proposées
par le Canisedil fédiémaU d'emitemibe avec
ies associations patronales et ouvrières
de rhortogieaie étaient repoussées, deux
ans nie s'écouteraient pas que les mê-
mes maux qu'on avait combattus sur-
giraient à nouveau avec leur cortège
tragique die faillites et de ruines. Voire
avec unie reiorudesicenee marquée diu
comfmiunisniie.

Si c'est à cela que l'on veut tendre,
qu'on le dise...

Et si on veut réellement l'éviter,
qu'on s'efforce de trouver un terrain
d'entente.

Chacun, aujourd'hui, doit prendre
ses responsabilités.

Paul BOURQUIN.

Quand on brûlait sorciers et sorcières!
Où l'on voit que le «bon vieux temps» n'était pas si rose...

Une jurisprudence en usage dans toute l'Europe, œuvre de deux juristes allemands,
permettait de soumettre à la torture les personnes accusées de sorcellerie

(Suite et f in )

Des milliers de procès et d'exécutions
Notre pays, comme les autres, a payé

son tribut à cette maladie collective,
en brûlant sur le bûcher des milliers
de prétendus sorciers et sorcières. On a
compté cinq cents exécutions à Genève
en l'espace de trois mois. Un grand
procès en sorcellerie a eu lieu à Zurich
au début du XVIIIe siècle. A Bâle, in-
nombrables furent les procès de ce
genre Ce n 'est qu 'à la fin du XVIIIe
siècle que les procès en sorcellerie ont
pris fin en Suisse En 1782 encore, une
sorcière a été torturée et brûlée dans
le canton de Glaris.

La croyance aux sortilèges a disparu
depuis le siècle passé en tant que psy-
chose collective. Il est vrai que dans
certaines régions écartées, on trouve

encore des localités où les gens accu-
sent d'une seule voix tel ou tel indi-
vidu de « jeter des sorts » ou d'avoir le
« mauvais oeil > ; et il n'y a pas long-
temps que, dans un village de chez
nous où l'instruction est publique, gra-
tuite et obligatoire, tous les larcins, pe-
tits et grands, qui se commettaient,
étaient attribués gratuitement à une
vieille femme inoffensive à laquelle des
traits accusés et l'air farouche don-
naient un aspect un peu particulier.
Quant à la croyance aux pouvoirs sur-
naturels dont certains individus se-
raient gratifiés, elle subsiste et subsis-
tera toujours comme maladie indivi-
duelle tant il est vrai que, de tout
temps, les hommes ont supporté avec
impatience le joug des lois naturelles
et ont ten té entre autres de connaître
l'avenir qui leur était réservé.

La Chaux-de-Fonds
Au Restaurant de l'Elite

Le Vélo-Club Excelsior
récompense ses coureurs
Samedi soir, au Restaurant de l'Elite,

le Vélo-Club Excelsior célébrait sa fête
de Noël qui coïncidait avec la cérémo-
nie de distribution des prix de son con-
cours local.

Dans une excellente ambiance, après
une allocution fort spirituelle, M. Char-
les Hess, président, procéda à la re-
mise des prix aux différents coureurs
du club qui se sont distingués au cours
de la saison aussi bien dans les concours
externes que pendant le championnat
interne dont le classement s'établit
comme suit : 1. Jimmy Marcozzi ; 2.
Georges Wicki ; 3. Ernest Bisi ; 4. An-
dré Castionl ; 5. Jean-Louis Loepfé ; 6.
William Pellaton ; 7. Arthur Hostet-
tler ; 8. Willi Froidevaux ; 9. Hermès
Fornera ; 10. Narcisse Bilat ; 11. Max
Speidel ; 12. André Ackermann ; 13.
Pierre Aubry.

M. Hess se fit ensuite un plaisir de
remettre l'insigne de vétéran U. C. S. à
MM. Auguste Tognan et Georges Dé-
gen, tandis qu'il proclamait membre
vétéran de l'U. C. N. J. M. Reymond
Guenin et membres honoraires de l'Ex-
celsior MM. Reymond Lapaire et Noël
Bernasconi.

Au cours de la partie récréative qui
suivit, l'orchestre Géo Weber se tailla
un beau succès, tandis que le trompet-
tiste J.-P. Giradier , qu'on entendit en
intermède, récolta les suffrages una-
nimes de l'assemblée.

Petit match au loto, bataille aux ser-
pentins (retr ansmission du match de
boxe Robinson-Walczak !) , cotillons,
tout contribua à passionner les nom-
breux sportifs qui, à cette occasion,
passèrent une charmante soirée.

J.-Cl. D.

A l'extérieur
Réélection du maréchal Staline

au Soviet de Moscou
PARIS, 19. — AFP. — La radio so-

viétique annonce que le généralissime
Staline a été réélu à runanimité des
voix au Soviet de Moscou.

Le nombre des votants dans la cir-
conscription où il présentait sa candi-
dature était supérieur à celui des élec-
teurs enregistrés car, selon la loi élec-
torale russe, tout voyageur qui se trou-
ve de passage dans une ville au mo-
ment des élections, peut voter dans la
circonscription de son choix.

Vague d'arrestations
en Chine

LONDRES, 19. — Reuter. — Le cor-
respondant du « Times > à Hongkong
annonce que selon des nouvelles dignes
de foi, des arrestations en masse ont
eu lieu dans toute la Chine. Les mesu-
res de police, déjà très sévères, ont été
encore étendues afin, semble-t-il, d'é-
viter des soulèvements pendant que de
gros détachements de troupes se trou-
vent en Mandchourie et en Corée.

La plupart des personnes arrêtées
sont des anciens membres du Kuomin-
tang, du parti démocratique-socialiste
ou du parti de la jeunesse.

Ceux qui ne croient pas à la guerre

L'optimisme des touristes
anglais...

LONDRES, 19. — AFP — On enregis-
tre cette année en Grande-Bretagne un
nombre considérable de départs pour le
continent et principalement pour la
Suisse, la France, l'Autriche et l'Italie,
à l'occasion des fêtes de Noël et du
Nou-vel-An.

Ces départs sont beaucoup plus nom-
breux par rapport à ceux des années
précédentes à la même époque.

Des milliers de départs sont prévus
pour Paris. Les compagnies aériennes
doivent organiser un véritable pont aé-
rien entre les capitales britannique et
française.

Et voici les étrennes 1950!
Lettre de Paris

Les petits et les grands se préparent à fêter Noël et, pour cela, font
des projets... financiers. Féeries de jouets et rues illuminées.

...mais le contribuable rit jaune !
Qant au contribuable, lil ne rit pas...

ou j aune ! Au moment, en effet , où il
n'est question que de restrictions et
d'économies, alors que, d'autre part, de
très grands sacrifices vont être deman-
dés à la Nation pour faire face au réar-
mement, cette augmentation de l'in-
demnité parlementaire a provoqué dans
l'opinion publique, des réactions assez
vives. Tant et si bien que le député
Jean-Paul David, secrétaire du Ras-
semblement des gauches républicaines,
aurait, dit-on, conçu .l'idée de proposer
aux députés d'abandonner ces 9800
francs en faveur des soldats d'Indochi-
ne ! Un autre parlementaire voudrait
— non sans raison — qu'on interdise
toute délégation de leur indemnité à
un parti ou à une association. C'est ce
que font précisément les communistes.
N'est-il pas, en effet, tout au moins pa-
radoxal, que la caisse de la cinquième
colonne soit, à l'heure actuelle, alimen-
tée par les deniers publics ?

Tout pour les petits Français !
Mais assez parlé de toutes ces étren-

nes officielles ou imposées. Occupons-
nous, à présent, si vous le voulez bien,
de celles destinées à chaque famille
française. Pour les choisir, parente et
enfants n'ont que l'embarras du choix.
Les vitrines parisiennes, rivalisant d'in-
géniosité et de trouvailles, charment
et amusent à la fois. Dans le royaume
du j ouet, l'esprit inventif des Français
et .leur sens inné du beau se sont don-
né libre cours. Cette industrie est, du
reste, prospère, sa production réalisant,
actuellement, quelque 10 ou 12 mil-
liards par an. Le j ouet français , fort
apprécié également à l'étranger — sur-
tout en Belgique et en Grande-Breta-
gne — est exporté pour un milliard en-
viron. Toutefois, sur le marché inter-
national, la concurrence allemande, cel-
les notamment des fabricants de Nu-
remberg, se fait déj à sentir.

Le développement de l'industrie du
jouet en France, s'explique par le nom-
bre accru de naissances. Il en résulte
une émulation heureuse, grâce à la-
quelle le choix devient de plus en plus
grand, alors que le prix est à peine plus
élevé que l'année dernière. A la suite
d'une petite enquête effectuée dans dif-
férents magasins, nous avons noté que,
pour 250 francs, on peut déjà acheter
un joli petit téléphone en matière plas-
tique avec cadran mobile à sonnerie ;
un charmant lavabo avec broc et cu-
vette ; pour 500 francs, Mickey en
skooter, remuant j ambes, tête et oreil-
les ; un grand camion en bois laqué ;
un jou et scientifique, le. « Gyroplane-
mécavion », en aluminium, qui décol-
le, vote et atterrit comme un avion
véritable. Si l'on peut avoir un ours
en peluche à partir de 800 francs, en
revanche, de très beaux animaux de
ménagerie sur roues reviennent de 8
à 9000 francs. Quant à leurs yeux, ils
sont... lumineux. De quoi rêver !

La ferveur de Noël
Dans les rayons consacrés aux! livres,

on trouve des albums lavables et in-
déchirables. Les personnages' et ani-
maux de certains d'entre eux sont ani-
més, alors que dans d'autres livres,_ les
suj ets traités dans le texte se « déta-
chent » dès qu'on les ouvre. Voici qu 'ap-
paraît devant mes yeux un j oli port,
tout en relief , permettant ainsi à l'en-
fant de se familiariser facilement avec
toute son installation. Enfin, la toute
dernière nouveauté : le livre de couleur
lumineux, d'un très bel effet , muni d'un
fil que l'on branche, tout comme pour
une .lampe ! Ces éditions très soignées
sont relativement bon marché, car on
peut déj à les avoir au prix de 400 ou 600
francs.

Bien entendu, dans chaque quartier
de Paris, de petites sapinières ont pous-
sé comme par enchantement. Mais,
pour la première fois cette année, l'a-
venue de l'Opéra tout entière reçoit à
l'occasion des fêtes, une décoration fai-
te de sapins. De même sur la noble
place Vendôme, se dressent, autour de
la statue de Napoléon, ces fiers arbres,
tandis que des girandoles garnissent ses
lampadaires. Décor fort sobre, mais, le
soir, avec toutes les vitrines luxueuses,
richement éclairées, il constitue une vé-
ritable féerie. Paris — Ville lumière —
s'apprête à fêter Noël, sans doute moins
joyeusement que de coutume, mais at-
tachant peut-être plus que j amais d'im-
portance à cette grande fête tradition-
nelle.

I. MATHEY-BRIARES.

Chrooioue iieuchâieloise
Près de Bevaix

Une voiture s'écrase contre un mur
(Corr.) — Un sérieux accrochage

s'est produit non loin de Bevaix entre
une auto de Corcelles et une de Co-
lombier roulant toutes deux dans la
direction de Lausanne, et dont la pre-
mière venait de dépasser la seconde.

La machine de Colombier, conduite
par M. von Bergen, dérapa et vint
s'écraser contre un mur. Le conducteur
n'a pas été blessé mais la voiture a
subi de gros dommages.

Y\i\c\\o ef fcic4iffttsi0n
Mardi 19 décembre

Sottens : 12.45 Sig. hor. 12.46 Inform.
13.00 Le bonjour de Jack Rollan, 13.10
Orchestres en vogue. 13.30 Oeuvres de
Brahms. 16.29 Signal horaire. 16.30
Emission commune. 17.30 Mélodies
françaises . 17.50 Pavane Fauré. 18.00
Ballades helvétiques. 18.30 Les mains
dans les poches. 18.40 Les anges dans
l'art. 18.55 Le micro dans la vie. 19.15
Informations. 19.25 Le miroir du temps.
19.45 Le forum de Radio-Lausanne.
20.10 Airs du temps. 20.30 Soirée théâ-
trale : Le miracle de la 34e rue, d'après
le fihn de George Seaton. 22.15 Chants
de Noël, 22.30 Informations. 22.35 Ra-
dio-Lausaine vous dit bonsoir.

Beromunster : 12.29 S. hor. 12.30 In-
formations. 12.40 Concert. 16.29 Signal
horaire. 16.30 Emission commune. 17.30
Pour les enfants. 18.00 Concert. 18.50
Causerie. 19.00 Paris 1900. 19.30 Infor-
mations. Echo du temps .20.00 Concert
symphonique. 22.00 Informations. 22.05
Causerie. 22.30 Jazz.

Mercredi 20 décembre
Sottens : 7.10 Le bonjour matinal.

7.15 Informations. 7.20 Rythmes du ma-
tin. 10.10 Emission radioscolaire. 10.40
Musique enregistrée. 11.00 Emission
commune. 12.15 Musique enregistrée.
12.25 Le rail, la route, les ailes. 12.45
Signal horaire. 12.46 Informations. 12.55
Sans queue ni tête„. 13.45 La femme
chez elle. 16.00 L'Université des ondes.
16.29 Signal horaire. 16.30 Emission
commune, 17.30 La rencontre des isolés.
17.55 Au rendez-vous des benjamins.
18.30 L'agenda de l'entr'aMe. 18.45 Re-
flets d'ici et d'ailleurs. 19.15 Informa-
tàoms. 19.25 Destins du monde. 19.35
Mosaïques. 19.55 Les Malheurs de So-
phie. 20.15 Jésuis, artaitorio de Roger
Vuataz. 22.45 IMorniations, 22.50 Pé-
nombre.

Beromunster : 6.15 Informations. 650
Disques. 11.00 Emission commune. 12.15
Disques. 12.29 Signal horaire. 12.30 In-
formations. 12.40 Concert. 16.29 Signal
horaire. 16.30 Emission commune. 17.30
Ffoui les peltilbs. 1&00 Conoeitti. 18.45
Concours. 19.05 Concert. 19.30 Informa-
tions. Echo du temps. 20.00 Concert.
20.45 Feuilleton. 21.45 Mélodies. 22.00
Informations. 22.05 Piano. 22.40 Chants.

Uacances d'hiver au soleil
COTE D'AZUR (2 excursions) 8 J. Fr. 150.—
COTE D'AZUR 4 j . 105.—
NOËL-NOUVEL-AN à NICE 23. 12.-2. 1. 175.—
AUTRICHE depuis 165.—
BARCELONE-BALÉARES 9 j . depuis 325.—
SERVICE RÉGULIER GENÈVE-COTE D'AZUR
Autocars de luxe AUDERSET * DUBOIS
chauffés. 6, place Cornavin GENÈVE tél. (022Î
2.60.00 ou votre agence de voyages habituelle

— Je n'aurais j amais dû acheter à ce
sacré gosses «Le dernier des Mohicans».

i Regrets tardifs. )

Frontière française
Maiche. — Les méfaits de la neige.

A la suite d'un coup de frein un peu
brutal, une fougonnette de la maison
Chaplin, de Dijon , s'est renversée dans
le talus, entre la Maison-Rouge et Les
Bréseux. Pas de blessé, mais la carros-
serie est en piteux état.

Maîche. — Battue.
Mercredi apès-midi, une battue ras-

semblait une dizaine de chasseurs dans
la côte du Dessoubre près des Bréseux,
où des sangliers avaient été signalés.

Quatre pachydermes furent décou-
verts et M. Tissot Albert, de Maîche,
eut la chance d'abattre une laie de 53
kilos, d'un magnifique doublé. Les trois
autres animaux, passant à dix mètres
de notre nemrod, qui n'avait pas eu
le temps de recharger son arme, s'en-
fuyaient vers des cieux plus cléments.

FOOTBALL

Le championnat de Ire ligue
Suisse orientale

Baden—Schoeftland 2—2.
Red Stan-—Blue Stars 3—1.
Schaffhouise—Atotetiten 2—1.

Suisse centrale
P. Hiuntaguie—Thoune 1—2.
Olten—Soileure 3—1.
Porrenitiruiy—Pirattelm 5—1.
St-Dmàieir—JBdirsfelden renvoyé.

Suisse romande
Amibraisiiaraa—Sàierme 1—1.
Central Fribourg—International 1—3.
Malley—Montreux 5—0.
Stade Nyonnaiis—Stade Lausanne 2—3.

Le championnat suisse des réserves
Bâiïe-Young Pefltows 2—2 ; Chaux-

de-FonidS'—Young-Boys renvoya Gran-
ges—Lausianne 3—2 ; Looarno—Chias-
so renvoyé ; Luigano<—RelMnzooe ren-
voyé ; Zurich—Bienne 5—2 ; Aarau—
Etoiilie 2—3 ; Berne—UGS 5—1 ; Lu-
cennie—Wiinitarftbaur 2—0 ; Meinidrisio<—

S K I
Le slalom d'ouverture à Champéry
Le slalom d'ouverture disputé diman-

che à Champéry-Planachaux, et qui
comprenait 22 portes, a donné les ré-
sultats suivants (neige excellente,
temps splendide) :

Hors-concours, 1. Alfredo Rombaldi,
Montana, 1' 56" 3.

Dames: 1. G. Gygax, Le Locle, 2' 43"1.
Juniors : 1. J.-M. Trombert, Uliez, 2'

03" 1 ; 2. P. Steiner, Le Locle, 2' 20" 1.
Seniors 1: 1. J.-P. Cottier, Genève,

2' 11" 1; 3. P. Bille, La Chaux-de-Fonds,
2' 14" 1 ; 4. J.^L,. Baillât, La Chaux-de-
Fonds, 2' 15" 3.

Sports
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Pour les Fêtes

Offrez à Madame
Parures.
Chemises de nuit
Bas Nylon
Bas laine
Mouchoirs
Pochettes
Tabliers
Foulards
Combinaisons
Très beau choix

Maison M. P. QANQUILLET
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Le p rogramme
du mardi .

A 13 heures, le « Bonjour » ...
Dès 14 heures, exposition spéciale
de belles tourrures chez Schrepfer.
En plus du choix habituel , déjà très
riche, la gérante de la maison pré-
sente personnellement les dernières
créations. SI vous avez un moment,
ça vaut la peine de venir voir ces
magnifiques modèles. Sans engage-
ment, bien entendu.

r̂ 51a , rue L.-Robert
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Cadeaux utiles el appréciés,..
Jumelles à prismes - Baromètres

Thermomètres - Loupes
Lunettes « Bal grip » , « Amor »

Vopticien J \ Paix 45 J

La Chaux-de-fonds.

FACE METROPOLE
" -— - ¦ - a  a aa. ..a , . - ,  -̂ ^̂̂̂ ̂ I

ilJffl Superbe 3m&. choix ilv l

primeurs 
|(J||(j[Jj jfflflH k BLANCS 

pP, meu"

Jolies branches avec pives — .iO — .30 — .40 —.50 la pièce gg »

primeurs VlIN o t I A r t n l l l r o  pri meurs
~x~xi>oooacxrxix;

G ^  

Escompte 
5 °/0 S J&S*

X X X X  X X X X X X D M

Montagne 1.40 ^wiMontagne supérieur 1.60
San Antonio 1.90

primeurs vaipoiioeiia 2.43 primeurs
Barbera 2.60
Jubilé 2.75

N

Clochemerle 3 25 g  ̂ m
Alox Corton 4.60 'rj  ̂K
Volnay-Fremiet 4.30 jjB^kfl
Mâcon 2.60 |Q ^H
Fleurie 3.90 ™ ^B
Beaujolais 2.60

primeurs chianti 3.75 5.- primeurs
Porto S.—
Vermouth 3.80 4.20 5.50 6.30

I 

Malaga 4.20 Q|
Mistella 3.50 p

r™™ I
U Escompte Q / U

pri meurs SOCIXIXDOOOOCX : primeurs
. . .

N 

FRUITS - FFÎUITS SECS - LEGUMES Hk p
Marchandise de 1ère qualité PRIX LES PLUS JUSTES 

S^iWl
On porte à domicile - Téléphone 2.26.02 I ^B

—— — —— ¦ i^i i . i. a i  - ia i I I I  
——^—

FACE METROPOLE

SB 3 vitesses synchro- Il jl!
£;; j nisées — Freins hy- H

1 ffrLTiha I MONTAGE SUISSE
' TffE iMIIBMMBliBJiLAttiJttJ Puissante, sûre, maniable et économique. ri
( .̂•-* J|WB*~*- * ' f Telles sont les qualités fondamentales de cette £
BEHBIM ¦«-"" '*" •' voiture idéale pour le transport de mar chandises !?
WBf lBBlSsy- ' '• * '¦- ~,& délicates et frag iles. Charge utile : 300 a 400 kg., i
^^BlP^w^K^M^r '' -'' ~ jr~j  plus 3 personnes. Se transforme en 5 secondes
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PORTE-POTICHES, depuis 8.90
TABLES de radio » 14.50
TABLES servantes - 32.--
roul. caoutchoutées
GUÉRIDONS » 25.--
ronds ou carrés

et bien d'autres modèles offerts à votre
choix dans nos vastes magasins

rue de la Serre 65, La Chaux-de-Fonds
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L'actualité suisse
Augmentation des taxes

postales ?
BERNE , 19. — C. P. S. — Lors de la

discussion du budget des PTT au Con-
seil national , la question d'une éven-
tuelle augmentation des taxes postales
a été évoquée. Un projet dans ce sens
aurait été établi , mais provisoirement
renvoyé. Il convient à ce propos de
rappeler que la constitution fédérale
stipule que les bénéfices réalisés par les
PTT sont versés à la caisse fédérale.
Cette dernière a donc un .intérêt mani-
feste à ce qu 'ils soient le plus élevés
possible. Or, au cours de ces dernières
années , le service postal est en déficit
et c'est uniquement grâce aux excé-
dents d'exploitation des téléphones et
des télégraphes, surtout des premiers,
qu'un versement peut encore être ef-
fectué à la caisse de l'Etat. C'est pour-
quoi l'administration des postes estime
qu'une augmentation des taxes posta-
les s'impose.

Une suggestion intéressante
Toutefois, il y a certainement encore

d'autres possibili tés d'améliorer le ren-
dement du service postal. C'est ainsi
que dans un j ournal de Baden, la sug-
gestion a été faite de prélever une taxe
de virement dans le trafic des chèques
postaux et de réduire, dans une mesure
raisonnable, la franchise postale. De
cette façon, les recettes de l'adminis-
tration des postes pourraient être aug-
mentées de plusieurs millions, sans que
le simple citoyen soit touché. Cette
suggestion mérite sans doute d'être
examinée de près.

Une autre possibilité réside dans la
revision de la pratique observée jus-
qu'à présent en matière d'amortisse-
ments. On sait, en effet, qu'aux PTT
les amortissements effectués sont tou-
jours plus élevés qu'aux CFF et dans
l'économie privée. Chaque année, des
sommes énormes y sont consacrées,
ainsi qu'aux réserves. Avant d'envisa-
ger une augmentation des taxes, il y
aurait donc lieu, semble-t-il, de revoir
la question des amortissements et cela
d'autant plus qu'au cours de ces der-
nières années, la poste n'a pas aug-
menté ses prestations à l'égard du pu-
blic, mais les a réduites.

Précisément en prévision des dépen-
ses pour le renforcement de la défense
nationale, il serait désirable que les
PTT augmentent leurs versements à la
caisse fédérale, mais en utilisant d'a-
bord toutes les possibiltés qui peuvent
s'offrir de le faire sans recourir à une
augmentation des taxes postales.

"flÈjpr**1 Un lâcher de lièvres au Val-de-
Travers.

(Corr.) — La section du Val-de-Tra-
vers de la Société cantonale des chas-
seurs neuchâtelois a procédé à un là-
cher de lièvres en plusieurs endroits du
district. Il s'agit de lièvres de prove-
nance hongroise destinés au repeuple-
ment.

Ciimioue jurassienne
Saignelégier. — Recensement.

(Corr.) — Alors qu'en 1941, Saigne-
légier comptait 163 maisons habitées
avec 345 ménages et 1340 personnes do-
miciliées.

Le nombre des immeubles a donc
augmenté en 9 années de 17 %, preuve
évidente du développement réjouissant
du chef-lieu franc-montagnard . Sa po-
pulation s'est accrue de 10 % durant le
même laps de temps.

cnioue netichâieise
Les Ponts-de-Martel. — Une mauvaise

chute.
(Corr.) — Le jeune Michel Perre-

noud, 13 ans et demi, qui aidait au tra-
vail de la ferme de ses parents, à pro-
ximité des Ponts, s'affairait à couper
du foin dans la grange, vendredi au
début de l'après-midi.

Or, son coupe-foin ayant glissé, le
pauvre garçon, juché au haut d'un tas
de 3 mètres, perdit l'équilibre et tomba
la tête au fond de la grange.

Le médecin ne peut encore Se pro-
noncer sur la gravité des contusions
reçues, mais une fissure à la colonne
vertébrale est à craindre.

Nous présentons au jeune accidenté
nos meilleurs voeux de rétablissement.

Auvernier. — Juste récompense.
(Corr.) — La fédération suisse d'é-

levage vient de remettre une magnifi-
que récompense à M. François Perro-
chet, d'Auvernier, secrétaire du syndi-
cat d'élevage de Boudry-Est depuis 3C
ans.

Hier soir , le train qui quitte notre
ville à 23 h. 11 pour se rendre à Neu-
châtel a été retardé en gare de Cham-
brelien où une erreur d'aiguillage a
provoqué le déraillement de la loco-
motive. Les dégâts sont assez minimes
et le retard des trains qu 'on enregis-
trait ce matin n'est pas dû à ce dérail-
lement mais aux fortes chutes de neige
de cette nuit.

Ces renseignements, qu'à notre
grande surprise, on a refusé de nous
communiquer à la gare de Chambre-
lien, nous ont été donnés à la gare de
La Chaux-de-Fonds.

Déraillement en gare
de Chambrelien

La ChaiiK-de-Fonds
Une clavicule cassée.

Hier soir, un jeune homme s'est cas-
sé la clavicule à la patinoire. Après
avoir reçu .les premiers secours du Dr
Greub, le blessé, auquel nous ' présen-
tons nos meilleiurs voeux de rétablis-
sement, a été reconduit à son domicile.
Auto contre bus.

Une auto de la ville et le bus se sont
accrochés à 22 h. 10 à l'intersection
des rues du Collège et de la Balance.
Quelques dégâts aux deux véhicules.
Accrochage.

Hier, à 17 h. 35, un léger accrochage
s'est produit entre deux autos devant
le No 54 de la rue Léopold-Robert. Pas
de blessé.
Collision.

Ce matin, à 10 h. 15, deux autos se
sont rencontrées à l'intersection des
rues Jaquet-Droz et du Midi. Un des
conducteurs a été légèrement blessé à
la tête ; on enregistre des dégâts assez
conséquents aux deux voltaires.

Nos meilleurs voeux de guérison au
blessé.

Commencement d'incendie
Hier à 18 h. 35, les premiers secours

étaient alertés rue de l'Hôtel de Ville
7-b où des petits enfants, qui jouaient
dans un logement, avaient mis le feu
à des papiers.

Le feu, qui s'était communiqué ' au
plancher et à des meubles, a rapide-
ment pu être maîtrisé mais on déplore
quelques dégâts. Quant aux enfants,
qui appelèrent à l'aide par la fenêtre,
on s'imagine leur émoi. Puisse cette
alerte leur servir de leçon !

A l'extérieur
M. Trygve Lie se rendra en Europe
PARIS, 19. — AFP. — M. Trygve Lie,

secrétaire général des Nations Unies,
fera un voyage en Europe au début de
j anvier. Il visitera notamment la Nor-
vège, Genève et Paris, où il serait
attendu entre le 10 et le 20 janvier.

L'aide Marshall à la France
PARIS, 19. — L'aide Marshall à la

France a placé à la disposition du gou-
vernement français, d'avril 1948 à dé-
cembre 1950, une somme de 2150 mil-
lions de dollars.

Pourront-ils apporter la paix dans le monde ?

La Commission d'armistice de l'ONU pour l' af faire  coréenne, de gauche à
droite : Lester Pearson (ministre canadien des af faires  étrangères) , Nasroïlan
Entezam (président de l'assemblée générale de l'ONU) , Sir Benegal Rau 'chef

de la délégation indienne) .

Le procès ne sera pas interrompu

PARIS, 19. — AFP. — L'hebdoma-
daire communiste « Lettres françaises »,
qui avait déposé quatre requêtes au-
près du tribunal correctionnel pour de-
mander l'interruption du procès en dif-
famation qui les oppose à l'écrivain Da-
vid Rousset, a été successivement dé-
bouté trois fois par la coup d'appel de
Paris. En ce qui concerne la quatrième
instance, la cour d'appel l'a estimée re-
cevable selon le droit pur .

Le tribunal correctionnel l'avait re-
jetée au cours des audiences, s'étant
appuyé sur la loi de la presse de 1881,
alors qu 'il aurait dû motiver sa senten-
ce sur le côté de procédure civile.

Les trois instances rejetées intéres-
saient, les deux premières la récusa-
tion collective du tribunal, la troisième
soulevait le cas de l'incompétence du
même tribunal. La dernière instance
en litige mettait en cause le président
Colomies, ès-qualité. La sentence finale
sera rendue par la cour d'appel le 2
j anvier prochain , et les observateurs
se demandent si ce délai de procédure
n'interrompra pas le cours du procès
dont la prochaine audience est fixée,
théoriquement, à vendredi.

L'écrivain David Rousset a l'inten-
tion de se pourvoir , dès ce soir, en cas-
sation sur la quatrième sentence et ce,
pour que ne soient pas interrompus les
débats du procès en diffamation inten-
té aux « Lettres françaises ».

Les «Lettres françaises»
déboutées

BULLETIN TOURISTI QUE

fl.CS.- l'IMPÀRTlÀl
Mardi 19 décembre 1950

Etat général de nos routes à 8 heu-
res du matin :
Vue-des-Alpes: Chaînes indispensables.
La Cibourg: Chaînes indispensables.

Grand Garage des Montagnes S. A.,
automobiles, La Chaux-de-Fonds,
téléphone 2.26.83. Adm. Otto Peter.

BULLE™ DE BOURSE
du 19 décembre 1950

Cours du

Zurich : ' <
Obligations
3% % Féd. 42/ms 100 % 100 %
5% % Féd. 43/av. 104.80 104.75
3% % Féd. 44/mal 104.85 104.70
3 % Fédéral 49 . . 103.80 103.75
3 % C. F. F. 38 . . 102 101.80

Actions
Swissair . . ..  "0 180 o

B. Com. de Bâle 2i& «J
Banque Fédérale 137 137

Union B. Suisses 888 885 d

Société B. Suisse 7a 762

Crédit Suisse . . 773 771
Contl Linoléum . 217 215 d
Electro Watt . . 670 668
Interhandel . . . 669 655
Motor Colombus . 475 474
S. A. E. G. Sér. 1 55Vi 53V..
Indelec . . ..  265 263
Italo-Suisse prlor. 73 73
Réassurances . . 5400 5370
Winterthour Ace. 4710 d 4725
Zurich Assuranc. 7650 7500
Aar-Tessln . ¦ a 1125 1115

Zurich : Cou" du

Actions 18 19

Saurer . i t » > 900 900
Aluminium s s S 2100 2120
Baily . . . . . .  712 d 710
Brown-Boveri . . 925 925
F. Mot. Suisse C. 1350 1370
Fischer 885 900
Laufenburg . . . 1340 1345
Linol. Giubiasco . 120 d 122
Lonza 790 d 795
Nestlé Aliment. . 1430 1422
Sulzer . . . ..  1790 1785
Baltimore . . . .  81 80%
Pennsylvanie RR . 89% 91%
Italo-Argentina . . 36 35
Royal Dutch . ..  207 206
Sodec 36Vi 36
Standard-OII . ..  370 374
Union Carbide . . 231 232
A. E. G 21 20%
Du Pont de Nem. 345 347 ^
Eastman Kodak . 214 219
Général Electric. . 206 207 d
Général Motors . 195 195
Internat. Nickel . 157 159
Kennecott . . . .  J26 326
Montgemery W. . 278 970
National Distillers 114 _
Allumettes B. s . 27 —
Un, States Steel 1 175 —

Zurich : . Cout' du .
18 1?

AMCA . . . .  $ 27.90 27.90
SAFIT . . . .  £ 10.11.0 10.11.0
FONSA c. préc. . 112y2 u\%
SIMA . . . . .  1025 1025

Genève :
Action.
Securities ord. . ¦ 931; 9;
Canadian Pacific 90 d 91^
Inst. Phys. au p. . 243 250
Separator . . , 112 110 d
S. K. F. , a , = 190 184

Bâle :
Ciba . . < : • <  2270 2265
Schappe . . a i  1000 990 d
Sandoz . . . . .  3610 3620
Hoffmann-La R. . . 4330 4310

Billets étrangers:Dem. Offre
Francs français . 1.10 1.12%
Livres Sterling . . 10.70 10.90
Dollars U. S. A. . 4.27% 4.30
Francs belges . . 8.44 8.53
Florins hollandais 104.— 106.—
Lires italiennes . —.58 —.65
Marks allemands . 78.50 80.—

Bulletin communiqué par

l'UNION DE BANQUES SUISSES

'Tr nos nvownâs
Nous prions instamment nos
abonnés de vouloir bien utiliser
le bulletin de versement encarté
dans la présente édition. j
Au moyen de cet imprimé, les
intéressés pourront régler leur ' j
souscription , sans frais d'ici au \
10 janvier prochain. i

L'IMPARTIAL !
1 mois Fr. 2.50 6 mois Fr. 14.20 !
3 mois Fr, 7.20 12 mois Fr. 28.— j

Chèques postaux lVb 325

à l'invitation de discuter sur
la suspension des hostilités en Corée

LAKE SUCCESS, 19. — AFP. — La
commission politique a décidé par 50
voix contre 5 (groupe soviétique) et 4
abstentions, d'ajourner ses travaux jus-
qu'à ce que le comité des trois chargé
de rechercher les bases d'un « Cessez
le feu » en Corée , ait terminé sa mis-
sion.

Le comité des trois a fait savoir à
la commission politique qu 'il n'avait
reçu encore aucune réponse des auto-
rités communistes chinoises à son in-
vitation de discuter sur la suspension
des hostilités en Corée.

M. Lester Pearson, ministre canadien
des affaires étrangères, membre du
comité des trois, a fait savoir que le
comité avait adressé au gouvernement
de Pékin un mesage montrant sa dis-
position d'examiner son projet à New-
York ou « n'importe où ailleurs ». Le
message est parti samedi, mais il n'y a
pas encore eu de" réponse, ce qui n'a
rien d'extraordinaire en raison du
fonctionnement des moyens de commu-
nication dans les circonstances ac-
tuelles.

Une conversation « intéressante
et utile »

D'autre part, le comité a discuté avec
les représentants des unités de com-
mandos des conditions du « Cessez le
feu ». Cette conversation a été « inté-
ressante et utile ». Vendredi passé, le
comité a tenté en vain de prendre con-
tact direct avec le représentant de Pé-
kin actuellement à New-York. Ce re-
présentant a fait savoir de son côté
qu'il n'avait pas été autorisé à prendre

officiellement contact avec le comité
des trois.

Le message adressé à Pékin déclare
que le but des conditions satisfaisantes
en vue d'interrompre les hostilités est
« d'empêcher l'élargissement du conflit
à d'autres domaines ». De plus, il fau-
drait trouver par là l'occasion de déli-
bérer sur les démarches à entreprendre
à l'avenir afin de régler pacifiquement
d'autres différends.

L'opinion de M. Malik
M. Pearson a demandé à la com-

mission politique de laisser du temps
au comité des Trois pour négocier. M.
Malik , délégué soviétique, n'a rien à
objecter contre cette proposition mais
il pense que la discussion de cesser le
feu ne devait avoir lieu que dans l'en-
semble de l'examen du retrait des trou-
pes étrangères de Corée. Pour lui, la
commission pourrait étudier l'agression
américaine en Corée, la question de
Formose, les résolutions en suspens sur
Formose et le bombardement du ter-
ritoire chinois par des avions améri-
cains, en attendant que la commission
des Trois présente ses suggestions.

La délégation américaine tente d'é-
viter un débat sur ces objets, affirme
M. Malik, qui proteste également con-
tre le traitement infligé au représen-
tant de Pékin qui a dû attendre pen-
dant des jours l'occasion d'exposer son
point de vue devant la .commission po-
litique. Faisant allusion au départ de
ce délégué, M. Malik relève que le gé-
néral Wu ne peut pas attendre un
temps indéterminé jusqu 'à ce que le
bloc anglo-américain le laisse parler.
Enfin, M. Malik dit que les autorités
sud-coréennes se sont rendues respon-
sables de l'exécution de milliers de
femmes et d'enfants innocents.

Vient alors le vote au cours duquel
l'Inde, le Salvador, Israël et la You-
goslavie se sont abstenus.

Pékin n'a pas encore
répondu

Le gros des forces
chinoises

Les combats en Corée

se trouve à la hauteur
du 39e parallèle

SEOUL, 19. — Reuter. — On apprend
de milieux militaires bien informés que
le gros des unités chinoises se trouve
à la hauteur du 39e parallèle, à 110
km. au nord des lignes de défenses des
troupes de l'ONU.

A l'exception d'unités chinoises iso-
lées, les troupes communistes combat-
tant au nord du 38e parallèle et Pyong-
yang se composeraient presque unique-
ment d'éléments nord-coréens. Ce sont
des unités regroupées près de la fron-
tière de Mandchourie qui, au sud de
Pyongyang, constituent les avant-gar-
des de l'attaque communiste. Ces trou-
pes ne seraient armées que légèrement,
ne disposent pas d'artillerie et leurs
moyens de transport ne seraient que
infimes, excepté les bêtes de somme.

En raison du verglas

MELUN, 19. — AFP. — L'une des rou-
tes qui traversent la forêt de Fontaine-
bleau a été, lundi, en raison du verglas,
au lieu dit de la Croix Sainte Herem,
entre Bourron et Fontainebleau, le
théâtre d'une série de collisions qui ont
transformé la route en un véritable ci-
metière de voitures. Plus de 35 auto-
mobilistes et véhicules de toutes sortes,
dans l'impossibilité de freiner et même
de ralentir, sur. la route en déclivité,
se sont heurtés les uns les autres, em-
bouteillant complètement la circula-
tion. En un endroit, trois automobiles
de tourisme et un camion se sont trou-
vés enchevêtrés l'un dans l'autre et l'un
des occupants, qui était descendu pour
constater les dégâts, a été happé par
une autre voiture et sérieusement bles-
sé. H a dû être hospitalisé.

La route transformée en un cimetière
de voitures près de Melun...

WASHINGTON, 19. — Reuter. — Se-
lon des informations de la Maison
Blanche, le président Truman envisage
de nommer M. Stuart Symington com-
me secrétaire à la défense en cas de
retraite du général Marshall. M. Sy-
mington est président clu bureau na-
tional de la sécurité. On déclare de
même source que M. Truman ne peut
pas prier indéfiniment M. Marshall de
conserver ses dures fonctions.

Le général Marshall a été appelé
membre du cabinet alors qu 'il jouissait
de sa retraite. Il aura 70 ans le 31
décembre.

M. Symington sera-t-il
ministre de la défense ?

MULHOUSE, 19. — AFP. — Plusieurs
jeunes gens suisses étaient soupçonnés
de se livrer à la contrebande parce
qu'ils venaient régulièrement en fin de
semaine à Mulhouse où ils dépensaient
beaucoup d'argent.

Surveillés par la police, ils furent
surpris en flagrant délit alors qu'ils
cherchaient à liquider un stock de 200
paires de bas nylon introduits fraudu-
leusement en France. La contrebande
et la voiture des fraudeurs ont été sai-
sies et une transaction est intervenue
entre les Suisses et la douane.

Arrestation
de contrebandiers suisses

à Mulhouse

les condamnations à mort
prononcées contre des détenus
SEOUL, 19. — Reuter. — M. Syng-

*mann Rhee, président de la Corée du
Sud, a déclaré lundi qu'il examinera
personnellement les condamnations à
mort prononcées contre des détenus
politiques et qui n'ont pas encore été
exécutées. Seules celles prononcées
contre des chefs politiques communis-
tes et contre des extrémistes seront
ordonnées.

Aucun enfant n'a été
exécuté dimanche

SEOUL, 19. — Reuter. — On assure
qu'aucun enfant ne se trouvait parmi
les personnes exécutées dimanche par
les sudistes et qu'on a pu le constater
en exhumant les cadavres des suppli-
ciés.

Les soldats anglais et américains té-
moins de l'exécution ont été abusés

par la petite taille d'une des Coréen-
nes fusillées.

M. Syngmann Rhee
examinera personnellement

Communiqués
(Cette rubrique n'émane p a s  de noire
rédaction; elle n'engage pas le j ournalj
Des ce soir, changement de programme

à la S cala.
C'est un grand film français d'amour

et de passion réalisé par Léon Mathot.
Un drame bouleversant dans l'atmo-
sphère mystérieuse du Maroc ! Sur tout
un peuple d'admirateurs ardents rè-
gne l'étrange beauté de «La Danseu-
se de Marrakech », dont le charme fas-
cinant déclenche à la fois l'amour et
la haine ! Avec l'extraordinaire Siren
Adj emova, l'étoile du ballet russe du
Metropolitan-Opera de New-York et
Habib Benglia, Yves Vincent, Aimé
Clariond, Katia Lova, ArmonteL etc.,
qui passe dès ce soir au cinéma Scala.

SCALA : Ballerina, f.
CAPITOLE : Les requins du pétrole, f.
CORSO : La vengeance des Borgia, f.
EDEN : L'île au complot, î.
METROPOLE : Le réveil de la sorcière

rouge, f .
REX : Jenny , femme marquée, f.

f. = parlé français.; — v. o. = ver-
sion originale sous-titrée français.

CINEMA-MEMENTO



Jj roj & vJ
VINS FINS LA CHAUX-DE-FONDS

vous donnent à méditer cette citation
d'Omar Khayyam :

« Puisque tu Ignores ce que te réserve demain,
efforce-toi d'être heureux aujourd'hui. Prends
une urne de vin, va t'asseoir au clair de lune
et bois, en te disant que la lune te cherchera
peut -être vainement demain. »

Un cadeau de qualité
est touj ours apprécié !

pnin mÈM iWÊHOCSSêIW1MP9 L̂fââÊsi BEjjfÉ8Ba

fi â̂um -. mÊ£ wuvM
Rue Neuve 2 Téléphone 2.10.28

VENDEUSE exp érimentée
dans la vente de confection pour dames esl
demandée pour le 1er février ou date à
convenir. Conditions très intéressantes et situa-
tion d'avenir.

Se présenter f̂ gpgpr T f̂ 
^̂ î p̂ y^̂ Ĥ CCttffaXrnON POUR OAMSS J¦ ¦¦es «..."""" ja^

Services de table, al paca argenté 90 gr.au ler
titre. Qualité soignée, 6 modèles.
24 pièces avec étui Fr. 140.—
48 pièces avec étui Fr. 260.—

+ Icha
Prospectus sur demande

FELDEX, rue Moser 1 - BIENNE >
Tél. (032) 2.60.55

«̂«...J fi \̂ x̂fc\

s^^ TOUTES VOS RÉPARATIONS

de RADIOS par
RadSo - Dépannage
Rocher 2 Tél. 2.17.82
Service prompt et soigné. A. FANTONI

AU magasin
de comestibles

Serre 61
et demain mercredi sur la
Place du Marché,

Me vente
de Melles vidées

? 

à Fr. 1.50

Fileta de
bondellea

Filets de
dorschs

Cabillauds
entiers

Escargots
Truites

vivantes
Se recommande, F. MOSER

Téléphone 2.24.54 21416

Pneus neige
pour amomoliles

livrables de suite :
4,50/16 - 5,00/16 - 5,25/16
6,25/16 - 6,50/16 - 6,00/19

En stock,
en profit normal,

livrables de suite :
4,50/16 - 5,50/16 - 6,70/16

6,00/18
5,50/19 - 5,00/15 - 7,10/15
4,25/17 - 13/45 - 165/400

GARAGE SEGESSENIAMI
Prtnsrreaii - neuchâtel

Montres, Reueïls
et Pendules
BEAU CHOIX DE

Superbes occasions cn mon-
tres dames et messieurs, re-
mises en parfait élat.

AlseU Aubrg
Horloger-rhabil leur

Numa-Droz 33 Tél. 2.33.71

Ouvrière
ayant déjà tra-
vaillé aux assor-
timents â ancre
est demandée
pour janvier
1951.

S'adresser fa-
brique Ls Jean-
neret-Wespy
S.A. Muma-Droi
139.

Posage
cadrans

seraient sortis régulière-
ment à domicile à per-
sonne consciencieuse.

S'adresser à Weiss &
Cie, rue des Cretets 87.
URGENT. 21223

Commerçants sé-
rieux, cherchent à
emprunter

2 à 3000 Ir.
Ecrire sous chiffre

B. G. 21399 au bu-
reau de L'Impartial.

uohtiuà ̂ J.1

Un bon chirurgien.
De bons soins* ^̂  90
Une bonne ~„ Nlpfe\ nj tb

CIGARETT E - fk ̂ S '̂
î\

V MARYLAND Wk ĝÉÉllP
m^KÊÊK^^^^^^^^m^Kmm^^^^^^^^mm^^^m/Jij ii^mim^^Kmmm^^

Ventmdto uinomime umtua/ai/œMâe

WẐ ^Qm^ûiû
émL\m?Um&̂ fermes /x
WM '||ii>'̂  parfumés «feï\
^B* exquis 1̂ \V

Dès aoloypo'nui rS
chez votre fournisseur... \>&7

CADEAUX utiles
pour les enf ants
Petits habits
Pullovers
Robes fillettes
Salopettes
Chemises
Culottes - Bas
Barbotteuses
Tabliers en tous genres
Mouchoirs

Maison M. P. GANGUILLET
Serre 83

ïoartès de visite BEAU CHOIX

IMPRIMERIE COURVO ISIËR S. A.

Employé (e)
de fabrication

Jeune fille
pour petits travaux
d'atelier demandés pour
commencement janvier.

S'adresser fabri que de
pierres Georges Duvoisin ,
Grenier 37. 212g3

Termineur
connaissant toutes le;
parties, cherche asso-
ciation avec termineui
ayant plusieurs ou-
vriers.
Travail assuré pou:
1951 et de suite.
Ecrire sous chiffre D.K
20542 au bureau d«
L'Impartial.

lîÈStlG
On cherche orches-
tre pour un jour au
Nouvel-An.
S'adresser à M. Er-
zin«er , Hôtel du
Cerf , Saignelé-
gier. 21402

Ethanoe
J'offre de suite , petite mal-

son de 3 chambres, cuisine
et dépendances avec jardin ,
verger de 600 m1, situé à Pe-
seux , Neuchâtel , loyer mo-
deste, contre logement de 2
à 3 pièces, confort , à La
Chaux-de-Fonds.

Petite reprise demandée
pour réparations effectuées.

Faire offres sous chiffre
C. M. 21370 au bureau de
L'Impartial.
Eventuellement sans échan-
ge.

Fauteuils
modernes
Grand choix

depuis I^Oi "

M" R. JUVET
Collage 22
Tél. 2.26.16

Ouvert dlmanche
24 décembre

Jeune employée de com-
merce, cherche belle

chambre
meublée et bien chauffée ,
pour le 26 décembre , si pos-
sible aux environs de la gare.
— Offies écrites sous chiffre
D. P. 21417 au bureau de
L'Impartial ou tél. 2.35.12.

Poussette combinée
blanche , état de neuf , payée
Fr. 400.—, à vendre à demi-
prix. — S'adresser rue Léo-
pold-Robert 88 a , au ler
étage , à gauche. 2140E

Lisez 'L 'impartial»

i ¦ " ¦ %
i POUR LES FÊTES I

. Va Jr Q M B'  lOtS Câ: gÊB.9 dans leur nouveau magasin

RUE DANIEL-JEANRICHARD 28
Ça côté de la Brasserie Ariste Robert)

<
se feront un plaisir de vous montrer leur superbe choix
de chemises, cravates, foulards, etc., etc.

Marchandise de toute première qualité
aux prix les plus calculés

Magasin ouvert les dimanches 24 et 31 décembre de 14 à 18 heures

K ¦ « ¦ ¦ ¦ ¦¦um #
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Agence pour la Suisse: I -
Zurich 23 Case postale 2174 J
Lucerne, » « 548



L'actualité suisse
Une nouvelle mitrailleuse

pour notre armée
BERNE , 19. — Le Département mili-

taire fédéral communique :
Le programme d'armement prévoit

de remplacer la mitrailleuse lourde
1911 par une nouvelle mitrailleuse à tir
rapide et à refroidissement à l'air.

Dans sa séance du 9 décembre 1950,
la commission de défense nationale
s'est prononcée sur le choix d'un mo-
dèle.

Le nouveeau modèle est le résultat
de plusieurs années de rcherches et
d'essais, auxquels collaboren t notam-
ment la fabrique d'armes à Berne et la
Société industrielle suisse à Neuhausen.
Ce modèle répond en tous points aux
exigences de la troupe et représente un
progrès sensible à l'égard de la mi-
trailleuse 1911.

La nouvelle arme sera désignée sous
le nom de « mitrailleuse 1951 ». Les
troupes en prendront possession dès
1952. Elle sera fabriquée pour les trois
quarts par l'industrie privée.

Séance du Conseil d'administration
des C. F. F.

L'achat de 65 voitures légères est voté
BERNE, 19. — Ag. — Le Conseil d'ad-

ministration des Chemins de fer fédé-
raux a tenu une séance le 18 décem-
bre, à Berne, sous la présidence de M.
Ernest Béguin.

n a traité tout d'abord l'avant-projet
de nouvelle loi sur les chemins de fer,
étalbli par l'Office fédéral des trans-
ports. Il a approuvé dans ses grandies
lignes cet avant-projet.

Il a ensuite pris connaissance d'un
exposé de la direction générale sur l'in-
troduction de prix de transport for-
faitaires en trafic des marchandises.

La raréfactipn croissante des ma-
tières premières et la hausse des prix
des tôles en acier ont ensuite engagé
le conseil d'administration à adjuger
dès maintenant les principales com-
mandes de voitures pour 1951. Le con-
seil a accordé les crédits nécessaires
pour l'achat de 65 voitures légères en
acier, dont 15 de lre-2e classes, 10 de
2e classe et 40 de 3e classe, de 6 wa-
gons de commande légers en acier,
pour des compositions de trains-na-
vette. Il a ratifié les contrats avec les
quatre fabriques suisses de véhicules.

Le conseil s'est erafin déclaré d'ac-
cord d'engager la procédure d'appro-
bation des plans pour le déplacement
du service des marchandises d'Olten
sur le Trimbacher Grossield.

Un douanier tué au cours
d'une descente à skis

BRIGUE, 19. — Ag. — M. Bécherraz,
célibataire, garde-frontière, qui des-
cendait de la montagne à skis sur Gon-
do, a été entraîné par une plaque de
neige et a été précipité dans les gor-
ges où il a été tué .sur le coup.

Son corps a été ramené à Gondo.

Une déclaration
de la maison Ringier

Les Editions Ringier publient la dé-
claration suivante :

« Par la publication de l'article sur
la Chine Rouge, dans le No 49 de la
« Sie und Er », le rédacteur responsable
a violé si grossièrement les directives
traditionnelles et les instructions des
Editions Ringier que nous avons perdu
confiance en son sens des responsabi-
lités. La maison d'édition et la rédac-
tion se désolidarisent de ce rédacteur,
qui a agi de son propre chef et qui
devra supporter toutes les conséquen-
ces de sa faute impardonnable.

» La direction s'en tient aux princi-
pes traditionnels et éprouvés d'une . in-
formation neutre indépendante et con-
forme aux faits ; elle exige, comme el-
le l'a toujours fait, que les rédacteurs
responsables respectent scrupuleuse-
ment ces principes. Elle leur laisse ain-
si l'entière responsabilité de leur acti-
vité dans le domaine rédactionnel, d'au-
tant plus qu'elle entend garantir à
chaque rédacteur cette liberté de Juge-
ment et de décision qui est à la base
même d'une information libre et démo-
cratique telle que nous la concevons en
Suisse au service de la communauté.

» La tradition veut que cette liberté
implique pour chacun l'obligation sa-
crée de respecter les principes de neu-
tralité sur le plan politique aussi bien
que confessionnel. »

m • •
Rappelons, à propos de cette décla-

ration , que le Conseil fédéral , dans sa
récente réponse à la question écrite
ayant précisément l'hebdomadaire « Sie
und Er » comme objet , a précisé que les
publications éditées par la maison Rin-
gier & Ole S. A. contiennent trop sou-
vent des articles qui sont du plus mau-
vais goût et , au surplus, indignes d'une
presse consciente de ses responsabilités
envers le pays.

Deux détenus s'évadent
de Cretelongue, en Valais
SIERRE, 19. — Lundi après-midi,

deux détenus se sont évadés de la colo^
nie pénitentiaire de Cretelongue, en
Valais. Il s'agit de récidivistes, l'un
condamné, purgeait sa peine, et l'autre,
prévenu de cambriolage, attendait de
passer devant le tribunal. On sait que
les évadés ont gagné Sion, en sautant
à Granges, sur un train de marchandi-
ses. Depuis lors, on a perdu leurs tra-
ces.

Ils sont arrêtés
SION, 19. — La gendarmerie canto-

nale a réussi à appréhender dans la
soirée de lundi , au Pont-de-la-Morge,
les deux évadés de la colonie péniten-
tiaire de Cretelongue.

L'express Paris-Vienne en difficulté
entre Dietikon et Schlieren

ZURICH, 19. — Dimanche matin, entre
Dietikon et Schlieren, l'express de
l'Aarlberg, Paris-Vienne, a subi une in-
terruption momentanée du fait qu'un
wagon de Ire et 2e classes a eu un
essieu fondu, ayant été surchauffé.

Le chef du train a pu faire fonction-
ner à temps le frein de secours et le
convoi s'est arrêté, ce qui a évité un
grave accident. Le wagon défectueux a
été mis de côté et de 8 h. à 11 h. 30, le
trafic a été poursuivi sur une seule
voie.

Moue neuchâteloise
Au Conseil général de Neuchâtel

(Corr.) — Le Conseil généal de Neu-
châtel, réuni hier soir sous la prési-
dence de M. S. Humbert, a examiné en
premier débat le budget présenté par
le Conseil commiunal pour 1951 et dont
nous avons déjà dit qu'il prévoit un to-
tal de dépenses de 18.804.363 fr. contre
un total de reettes de 17.985.183 fr.

Plusieurs questions d'édllité commu-
nale ont été examinées et notamment
la demande de crédit de 10.000 fr. pour
une étude complète d'agrandissement
du Musée des beaux-arts.

Abondantes chutes de neige
dans la région

(Corr.) i— D'abondantes chutes de
neige sont tombées durant toute la
J ournée d'hier sur le pays neuchâtelois.
Sur les hauteurs Jurassiennes, la cou-
che atteint maintenant 50 cm.

D'un chef militaire à l'autre
(Corr.) — Le colonel Marcel Krugel,

de Travers, commandant de la brigade
frontière 2, a pris officiellement congé
de son unité, dont il abandonnera le
commandement à la fin de l'année.
Une petite cérémoniee a été organisée
à cette occasion.

Le colonel brigadier Krugel sera
remplacé par le colonel Jean Grize.

Chronique horlogère
Une industrie qui exporte

le 95 pour cent
de sa production

De divers côtés on a exprimé la
crainte que l'arrêté fédéral sur l'in-
dustrie horlogère constitue un précé-
dent dangereux, dont d'autres bran-
ches d'activité économique risqueraient
de se prévaloir... A vrai dire, il est à
peine nécessaire de préciser — et le
Conseil fédéral l'a fait avec toute la
netteté voulue — que le cas horloger
est pour ainsi dire unique.

En effet, l'horlogerie suisse vend la
presque totalité de sa production, pour
être exact, le 95 %, à l'étranger. Il n'y
a que le l/20e qui soit absorbé à l'inté-
rieur du pays, ce qui constitue un
exemple unique ne pouvant se compa-
rer à aucune des branches économiques
où l'on doit penser avant tout à l'in-
térêt du consommateur suisse et à l'in-
fluence de la politique des prix.

En revanche, comment ne pas être
frappé par les menaces extérieures pe-
sant sur une industrie essentiellement
dépendante des fluctuations existant
sur les marchés étrangers et qui peu-
vent d'un instant à l'autre en boule-
verser l'équilibre ? 95 % d'imprévisible
ou 95 % d'insécurité ! Auxquels il faut
ajouter 95 % d'entraves douanières et
de restrictions d'importations variées.
Qu'on songe encore à la récente af-
faire de l'« escape-clause » américaine
qui, d'un moment à l'autre, peut faire
resurgir le spectre des crises et des an-
nées terribles du chômage chronique...

En réalité , s'il appartient aux Cham-
bres de préciser la portée exacte du
texte au cas où elles le Jugeraient né-
cessaire, on ne saurait refuser à l'ar-
rêté fédéral un mérite : celui de recon-
naître que le cas horloger ne peut être
assimilé à aucun autre et ne saurait
en aucune façon constituer un précé-
dent.

Le quart d'heure agricole
Parlons un peu des...

...fruits des pays méridionaux
De quelles régions proviennent-ils et comment sont-ils cultivés ?

(Corr. part , de l'< Impartial *)

Cernier, ,1e 19 décembre.
L'orange, dernier fruit de l'année, a

le mérite de faire revivre en plein hi-
ver les splendeurs de l'été. Dans l'at-
mosphère maussade et glacée de dé-
cembre, elle apporte un peu de lumière
et de chaleur des pays ensoleillés qui
l'ont vu naître. L'arbre dont le fruit est
capable d'opérer ce mirage est un de
ceux! les mieux parés par la nature.
Son feuillage éternellement J eune, la
blancheur de ses fleurs et le vif éclat
de ses fruits sont un enchantement
pour les yeux.

L'oranger est originaire de la Chine
et de la Cochinchine. Vers le commen-
cement de l'ère chrétienne il se répan-
dit dans l'Inde d'où les Arabes l'impor-
tèrent en Syrie, en Egypte et sur la
côte orientale de l'Afrique. Mais ce n'est
pas avant .lie XlVe siècle qu'il fut signalé
en Europe. En France, le premier oran-
ger fut apporté à Chantilly, en 1500.

Aujourd'hui, l'oranger fait 1 obj et de
cultures industrielles dans tous les pays
où la température ne descend pas en-
dessous de trois degrés sous zéro, tels
l'Espagne, les Baléares, l'Algérie, le Ma-
roc, la Sicile, le Liban, le Cap, etc. Aux
Etats-Unis, la production des oranges
est montée en flèche depuis la guerre
et représente actuellement la moitié de
la production mondiale. Il y a une di-
zaine d'années, la Californie et l'Arizo-
na produisaient les deus tiers des oran-
ges américaines. Mais depuis lors, le
TP ^ PI S et ^ rticulièrement >a Floride ont
ei bien céveloppé cette culture que leur
production arrive maintenant en tête
de celle des Etats-Unis.

Les oranges du Liban sont plus con-
nues chez nous que celles d'Amérique,
vendues principalement au Canada et
en Grande-Bretagne. Ce sont notam-
ment celles de Jaffa, dont .la chair fine
et savoureuse les classe parmi les meil-
leures. Cependant, c'est de _ Sicile que
nous parviennent les plus importants
envois.

Sur les pentes de l'Etna recouvertes
de lave, l'établissement des orangeries
a demandé une somme de travail con-
sidérable. Ces terrains volcaniques pro-
duisent actuellement des fruits dont
l'arôme très fin , la délicieuse saveur ,
la coloration particulière et leur riche
teneur en vitamines en font une ca-
tégorie d'oranges inégalée ailleurs.
La Calabre produit également des
oranges où la récolte débute , de mê-
me qu'en Sicile, au mois de novembre.
Les expéditions n'atteignent cependant
une grande ampleur qu'en décembre
et se poursuivent Jusqu 'au mois d'avril.
La récolte débute avec les variétés
blondes des régions de Paterno, de
Francofonte et de Lentini. Puis en
J anvier mûrissent les oranges de cou-
leur foncée, à la pulpe pigmentée de
rouge dont fait partie la demi-sangui-
ne « Sanguinelle » Les sanguines et
doubles sanguines constituent d'autres
variétés d'oranges dites foncées pro-
duites principalement dans la vallée
du Simeto à Adrano et Bronte.

Des mandarines pour le Nouvel-An et...
Le genre oranger comprend diffé-

rentes espèces : l'oranger à fruits
amers ou Bigaradier (Citrus vulgaris)
et l'oranger à fruits doux (Citrus au-
rantium) dont nous venons de parler.
Mais il existe encore une autre espè-
ce : le mandarinier (Citrus nobilis)
qui produit des mandarines aussi con-
nues auj ourd'hui que les oranges. La
découverte de ces dernières est
beaucoup plus récente que celle
des oranges, puisqu'elles ont été
décrites pour la première fois en 1840
par un Napolitain. Etant également '

originaire d'Indochine, le mandarinier
croît partout où l'oranger est cultivé.
Mais là encore la Sicile, la Calabre et
la Campanie abritent les plus impor-
tantes cultures européennes. Les plus
grosses récoltes sont faites dans les
provinces de Palerme, Syracuse et Ca-
tane en Sicile. Elles débutent en no-
vembre et atteignent leur point cul-
minant en décembre à la suite de l'é-
norme consommation qui est faite
pendant les fêtes de Noël et Nouvel-an .
Elles diminuent ensuite en j anvier et
prennent fin au mois de février.

des citrons toute l'année
Certes, bien des gens seraient em-

barrassés de dire quel est le fruit du
limonier. Celui-ci n'est pourtant pas
un inconnu puisque c'est le citron. Et
le citronnier me direz-vous ? Eh bien,
citronnier est tout simplement le nom
vulgaire du limonier (Citrus médica
limonum) . Toutes les régions de pro-
duction de l'orange se prêtent égale-
ment à la culture du limonier. Cepen-
dant l'Italie est le pays où l'on pro-
duit et exporte le plus de citrons.
Ceux-ci ont Un arôme très fin et une
teneur élevée en acide citrique et ren-
ferment des vitamines. Ils. le doivent
autant aux propriétés des sols volca-
niques sur lesquels ils sont produits
qu 'à des conditions climatiques favo-
rables. On sait, en effet , que la culture
du citron exige un climat très régulier,
peu de vent et une longue durée d'in-
solation.

Grâce à la répétition des floraisons,
la récolte des citrons se répartit sur
toute l'année, mais elle est plus im-
portante pendant les mois d'hiver. La
première fournit d'octobre à novem-
bre les fruits les plus appréciés, en
raison de leur précocité. La deuxième
floraison , beaucoup plus importante,
nous procure des citrons pendant l'hi-
ver et le printemps alors que les va-
riétés tardives, exportées de mai à
août, sont généralement le produit
d'une floraison artificiellement rétar-
dée.

La banane, fruit fragile et périssable
La banane, cet autre fruit d'outre-

mer , est produite par une plante her-
bacée exotique, le musa, qui d'ailleurs
peut parfaitement être élevée en plein
air pendant l'été sous notre latitude.
L'habitat normal du musa ou bana-
nier, coïncide avec la grande zone hu-
mide et forestière qui borde l'équa-
teur , celui-ci exigeant une tempéra-
ture moyenne annuelle de vingt de-
grés et des précipitations non seule-
ment abondantes mais encore bien ré-
parties sur toute l'année. Cependant,
comme toutes les plantes soumises à la
discipline de l'homme, les bananiers
n'ont pas tous les mêmes exigences en
chaleur et en eau. De nombreuses va-
riétés ont été sélectionnées parmi les-
quelles certaines sont adaptées à une
relative sécheresse. C'est pourquoi
l'aire de répartition des bananes dé-
passe en certains endroits les limites
de la zone équatoriale et monte jus-
que dans la région méditerranéenne.

Plus qu'aucun autre produit d'expor-
tation la banane, fruit fragile et pé-
rissable, demande des moyens de trans-
port rapides. De plus, pour qu'elle
voyage sans dommage, elle doit être
cueillie avant sa maturité à une épo-
que déterminée de sa croissance. La
récolte doit se faire avec grands soins
afin d'éviter les meurtrissures qui en-
traînent la pourriture. Les fruits une
fois cueillis, doivent être rapidement
évacués et embarqués dans des ba-
teaux spéciaux dont les cales rafraî-
chies sont maintenues à une tempé-
rature de 12 degrés pour retarder la
maturation des régimes. C'est la rai-

son pour laquelle les régions de pro.
duction des bananes pour l'exporta-
tion s'échelonnent sur le parcours des
grandes voies de navigation, l'isthme
de Panama, la mer des Antilles, la
grande route transatlantique de Lis-
bonne vers le Brésil méridional, l'Etat
de Sao-Paula via les Canaries, la côte
occidentale d'Afrique. Dans ces régions
mêmes, les plantations ne s'éloignent
guère de la côte et des ports d'em-
barquement.

L'indigène, lequel consomme la ba-
nane bouilli e comme un légume, cul-
tive des variétés n'intéressant pas le
commerce mondial. Le musa paradisia-
ca, par exemple, produit une banane
devant être cuite qui est demandée seu-
lement sur le marché local et n'est ja-
mais exportée. Le fruit du musa sa-
pientium, connu sous . le nom de ba-
nane Fyffes, est une grosse banane à
peau épaisse. Elle supporte bien le
transport à longue distance et de ce
fait est particulièrement appréciée des
exportateurs. La banane des Canaries
produite par le musa sinensis est plus
petite, à peau fine, souvent meurtrie
mais très parfumée. C'est un type dé-
licat exigeant de grandes précautions
lors de la cueillette et du transport
mais qui, souvent, est préférée des con-
sommateurs.

J. CHARRIERE.

A l'extérieur
U. S. A. : La stabilisation des prix

et le marché automobile
DETROIT, 19. — Reuter. — La Gene-

ral Motors a bloqué lundi la vente des
modèles 1951 pour les marques d'auto-
mobiles Chevrolet, Pontiac et Cadillac,
car ces voitures tombent sous les ins-
tructions du gouvernement en ce qui
concerne la stabilisation des prix.

La société a fait savoir à ses ven-
deurs que les voitures de ces trois mar-
ques restent la propriété de la General
Motors et qu'elles ne leur ont été re-
mises qu'à titre de prêt. La vente ne
pourra avoir lieu qu'avec l'autorisation
de la société.

L'éruption de l'Etna reprend
CATANE, 19. — AFP. — L'éruption

de l'Etna a redoublé d'intensité depuis
la nuit dernière. La coulée de lave, qui
a sensiblement augmenté de vitesse, a
franchi la route reliant les localités de
Rinazzo et Fornazzo et s'est ensuite
engagée dans un vallon où elle a dé-
truit deux maisons et des vignobles.

La situation des deux villages est
maintenant très grave, la coulée de
lave pouvant changer de direction d'un

moment à l'autre pour menacer de plus
près l'une de ces agglomérations. Ri-
nazzo a été complètement évacuée alors
que l'évacuation de Fornazzo se pour-
suit rapidement.

Les révélations du procès
lise Koch

Pour travailler à l'infirmerie du camp,
il fallait ne rien connaître

à la médecine..,
AUGSBURG, 19. — Reuter. — Un

témoin a déclaré à l'audience de lundi
qu'aucun détenu muni de connaissan-
ces médicales n'était autorisé à tra-
vailler à l'infirmerie du camp de Bu-
chenwald, et que le mari d'Usé Koch
avait donné à ce propos des ordres
stricts.

Il a ajouté qu'il avait dirigé cette
infirmerie pendant son internement :
à l'occasion 11 avait pu faire appel en
cachette à un médecin prisonnier pour
des opérations difficiles. Il a enfin
révélé que « les praticiens » auxquels
les malades étaient confiés étaient l'un
tailleur de pierres , Un autre bûche-
ron et un troisième prisonnier de droit
commun récidiviste.

A noter que le témoin, un certain
Willi Klangwarth, est ouvrier de ga-
rage.

BBtbDBogirapIhD®
Guide pratique du locataire
et du propriétaire romands

par Me Albert Cornuti)
Voici un ouvrage qui vient à son heu-

re :
Les contrats de .location occupent en

effet de nos jours une place marquante
dans la vie de chacun : appartements,
villas, fonds de commerce, domaines
agricoles, troupeaux, garages, automo-
biles, machines, outils, livres et mille
autres choses qu'on loue couramment,
sont là pour en témoigner. Chacun sait,
du reste que le nombre des baux ne
cesse de s'accroître.

L'ouvrage de Me Albert Cornut, qui
vient de paraître aux Editions Radar,
renseigne aussi bien sur les obligations
et les droits du propriétaire que sur
ceux du locataire.

L'ouvrage traite de cinq problèmes
principaux : bail à loyer, bail à ferme,
bail à cheptel, les mandataires, mesu-
res extraordinaires (contrôle des loyers,
pénurie de logements, expulsion du lo-
cataire, chauffage et eau chaude). Cha-
cune de ces divisions est étudiée d'une
façon remarquablement complète et
parfaitement compréhensible à cha-
cun. L'ouvrage contient d'ailleurs de
nombreux exemples d'actes juridiques
ainsi qu'un répertoire alphabétique évi-
tant toute perte de temps puisqu'il in-
dique instantanément à quelle page se
trouve le modèle et le renseignement
désiré.

L'ouvrage de Me Cornut fournit, sous
une forme condensée, une somme de
renseignements sur un domaine qui
chaque jour prend plus d'importance.
C'est pourquoi un tel livre a sa place
toute indiquée dans la bibliothèque de
l'homme prévoyant et avisé.

i) Aux Editions Radar, Genève.
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Effacez les boutons
qui déparent votre visage

De nombreuses personnes s'inquiètent
de la quantité et de la fréquence des j
boutons qui éclosent sur leur corps et ,
sur leur visage sans penser que, bien
souvent, ceux-ci sont l'indice d'une
mauvaise digestion.
Le vrai moyen de remédier à de tels !
symptômes est d'en supprimer la cau-
se. Tout cela pourra disparaître grâce j
à la MAGNESIE SAN PELLEGRINO i
qui effacera de votre visage les dis-
gracieux boutons qui le déparaient. !
Une cuillerée à soupe de MAGNESIE
SAN PELLEGRINO prise chaque ma-
tin ou chaque soir dans un demi-verre
d'eau ou de lait vous aidera à retrou-
ver le teint frais que vous aviez perdu.

LA Magnésie San Pellegxino
est en vente dans toutes les pharma-

cies et drogueries.



Emp loyée
de bureau
est demandée par petite

fabrique du Locle, pour

correspondance et forma-

lités d'expéditions. Faire

offres écrites sous chiffre

Z. O. 21430 au bureau de

L'Impartial.
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Qu'il s'agisse.*»
de SPIRITUEUX , d'APÉRITIFS, ou encore de

LIQUEURS DOUCES,
nous vous offrons un très grand choix. Flacons de
présentation originale en emballages de fête.

Demandez notre prix-courant.

On cherche

SOMMELIÈRE
de toute première force, connaissant à
fond le service et restauration. Bons
gages. — Faire offres avec copies de
certificats et photo au Restaurant des
Halles — Centre gastronomique —
Neuchâtel. 21409
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Je?** %w

C H A T E N A Y
LE VIN  SE BON ALOI

r >

CHA QUE SOIR
une idée nouve ll e dans notre
vitrine centrale

Mardi :
Nos kirsch de marque

DROGUERIE

EDlŒOBAT
ç Î . .

Vins et apéritifs
Notre choix est au complet ; les

meilleures marques aux pl us jusles prix.

Magasin Waelti Ferre 8

FABRIQUES MOVADO
offre emploi stable à

mécanicien ouieiir
possédant grande
expérience
dans la confection de
petits outillages
d'horlogerie,
rectificateur
et pointeur.

OÙ
QUEL L'ON AILLE

f .̂ ON TROUVE -̂ 1

Représenté dans tout le
Canton de Neuchâtel par :

F.-l. LANDRY & CO, lus, Les Verrières

Sommelière
est demandée de suite ou date à
convenir dans bon café de la ville.
S'adresser au bureau de L'Impartial
ou Téléphona 2 38 04. 21394

f >Manufacture d'horlogerie s'adjoindrait

CoÉia&oxatauK
parlaitenient au cuuran r de l'horloge-
rie, de la comptabilité industrielle , de
toutes les questions fiscales et finan-
cières et connaissant les langues.
Faire offres sous chiffre A. B. 21393
au bureau de l 'Impartial .
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Poulets danois sans boyaux y2 kg. 3.— Ananas « Libby » et - Del Monte - 
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Poules au pot étr. sans boyaux y, kg. 2.50 en tranches boîte \ 2.50 , , , •«¦, hnît* *, s Palette fumée y2 kg. 4.25
Poulardes étr. prêtes à rôtir \ V» kg. 4.50 D01ie '8 *—
Jeunes oies étrangères V, kg. 2.50 Fruit-Coctail . Libby . % 2.50 Jambon roulé sans os y2 kg. 4.75

Jeunes dindes étrangères Del Monte . \ 1.60 Côtelettes fumées V, kg. 4.-
Pêches moitiés • Del Monte » boîte '/i 2.25 Salami de Milan emb. de fête V» kg. 6.50

_^^_____—_^___^_^^^___^^^^__ boîte V, 1.85/•" A Mortadelle ler choix à la pièce Va kg. 3.75
Abricots « Libby » l/i 2.25 „ „ , ,

/* I I T-> i M * „ . .„ Balleron Va kg. 3.75
/ ~ Ii..»-* A *. ,. Â. »«^ « Del Monte » >/. 1.40 6

v . . n. . , „ .... ., __ Saucisse de Lyon Vt kg- 3.75. , . . ,. . . , Abricots « Bischoîszell » moitiés boite */< 1.50 J s
édition française est arrivé

Fr. 1.— l'exemplaire 7̂ tmmmmmmmmmmm¦"¦"¦̂ "¦̂ f™^™»»»™»™""'"» ¦e.̂ î î î î î î î î MWBiî ^.

^—~~ J Articles de fêtes I ElX3iIlHl
Nos magasins seront ouverts mercredi 20 décem- Choix très avantageux jgf^TjHïïTrlfffWfg :-\
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SKIS '
neufs et occasions à lous prix. Cannes de
hockey. Rablais. Pose d'arêtes et toutes ,
réparations.

W A L T  I Frères
. . .-

¦
-

Léopold-Kobert 116a
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i A VENDRE PRESSANT

1 Magnifique bureau 1
en noyer poli, très moderne

composé de :
i 2 tables bureau cintrées

1 ensemble J 1 table machine à écrire
i ( 2 petits meubles \

2 bureaux ministre j
2 meubles à rideaux j
2 salons réception , avec fauteuils
3 tapis d'Orient
3 tables-banques pour emballage
4 tables de dessin
1 installation pour expédition , buffet ,

tablards, table, petits meubles.
1 coffre-fort moderne, 2 portes

rentrantes dans les côtés ,
avec 3 tiroirs à classement
vertical, 120 cm. de large, 66
cm. de profondeur , 125 cm. de
haut

! 5 grandes lampes av. éclairage lndireci
i 3 lampes tubes néon. j
: Vente en bloc ou séparément , les mercredi

¦I 20 et jeudi 21 décembre , WIBA , Trois-Portes
: 45, NEUCHATEL. ' \

Pour rensei gnements téléphoner au
M (038) 5.54.47 de 12 h. à 13 h. et de
| - | 19 h. 30 à 21 heures. f

MWKMW  ̂V̂ B̂

ik K°y \mm
MhJ T Ê̂

Chef mécanicien
35 ans, cherche situation stable. Connaissance
approfondie dans tous genres de fabrication :
construction, transformations, étampes ou fabri-
cation de série. Bon organisateur. — Faire
offres sous chiffre H. Y. 21432 au bureau de
L'Impartial. 21432

Bureau d'architecture cherche un

architecte
ou technicien capable pour la
direction technique. Préférence
sera donnée à candidat sérieux,
travaileur et énergique.
Faire offres, avec prétentions et
références, sous chiffre P 6596 N,
à Publicitas, Neuchâtel. 21260

• L impartial est lu p a r t o u t  et p a r  tous *

Société de chant LA. CÉCILIENKE

LU DE TIMGE I Li WB 1350
to n CQ ta 09 ">- B ^ o i - a l - B l- (Q "5; 88
0) *- rtj — CD — O *. QJ v. CL) 

^= o ~ o =; o — O —  O —  O
£ ' J m 'J £5 '-1 i 5 - ,

DQ "J 5 J

1 30 435 57 717 197 1028 115 1504 45 1803 158
2 138 447 176 735 130 1043 94 1506 50 1807 66
12 190 450 134 751 159 10591, 53 1516 154 1812 142
17 90 473 35 767 10 1060 109 1521 83 1817 168
28 12 479 20 768 28 1080 86 1524 99 1828 105
30 175 497 160 782 102 1081 193 1532 98 1835 75
60 136 505 195 827 40 1083 121 1565 100 1846 22
108 6 515 101 836 181 1084 128 1572 117 1848 88
145 61 538 119 838 135 1102 147 1582 36 1851 151
152 92 541 148 840 62 1104 i 103 1585 188 1857 78
154 145 543 141 841 37 1127 j 79 1589 34 1876 70
164 56 551 169 847 2 1147 107 1623 192 1878 13
167 82 560 52 855 182 1180 162 1634 104 1880 29
176 157 568 32 859 9 1188 39 1653 93 1883 23
192 125 586 131 860 74 1202 114 1655 67 1885 60
198 38 589 97 863 133 1239 110 1657 18 1888 65
213 155 596 72 904 112 1241 ! 196 1658 15 1890 71
219 49 611 54 906 87 1274Î150 1664 95 1894 178
223 17 617 111 916 85 1300 68 1680 172 1905 179
234: 59 626 137 925 122 1336 41 1690 199 1910 156
289 81 629 61 935 180 1353 129 1713 171 1941 120
316 3 636 183 936 108 1383 7 1725 165 1944 118
327 167 637 173 947 64 1386 126 1739 25 1947 186
328 55 640 46 948 143 1394 91 1741 140 1962 1
343 184 641 43 9711 16 1397 189 1748 84 1968 69
367 153 647 191 9761116 1430 42 1758 164 1969 163
370 11 655 4 978 14 1442 58 1766 139 1970 123
371 174 665 198 981 27 1452 124 1772 77 1976 146
376'187 667 144 982 21 1457 19 1774 127 1983 200
390; 33 687 80 984 149 1458 31 1775 106 1986 185
396' 89 688 26 985 132 1467 44 1782 8
408, 194 694 5 998 170 1474 47 1785 24
412; 166 697 76 1013 152 1477 73 1793 63
429 48 709 96 1027 113 1497 177 1800 51

I I
Retrait des lots au Cercle Catholique Romain, ler-Mars 15.
les 20 et 21 décembre 1950, de 20 â 21 heures, ensuite au-
près du tenancier. Les lots non réclamés au 20 juin 1951,
deviendront propriété de la société.



Chaîne du bonheur
La Chaux-de-Fonds

Mercredi 20 décembre à 20 h. 15
Grande salle de la Maison du Peuple

1 h. % de variétés
avec le concours des Armes-Réunies et de l'Union chorale

Entrée libre
Invitation cordiale à tous

Organisation : groupement SRR , La Chaux-de-Fonds
Tél. 2.43.34

/ Ô
V
f

Pour les Fêtes

. JOUETS
Spécialités jouets mécaniques
Superbes POUPÉES
Tous les articles pour arbre de Noël
BOMBES de tables
FARCES - ATTRAPES
Grand choix dans tous ces articles

Maison M. p. GANGUILLET
Serre 83

vos cadeaux de j êies

f /à f̂tw<WIWiI'̂ ' A SE

Léopold-Robert 55 La Chaux-de-Fonds
Ouvert le dimanche 24 décembre

f . 
^

Ecrire... comme on respii e .

- HERMES 
^BABY fr . 225.—

MEDIA fr. 350.— '
2000 fr. 450.—
— Le cadeau utile —

Demandez-nous 3 jours à l'essai, sans
engagement, la machine qui vous convient.
Nom : 
Adresse : 

Machine désirée : 

Retourner à A. BOSS, Agence HERMES .Neuchâtel

k i

MAISON MEÏER-FRANCE
Rue de la Ronde 23 - Téléphone 2.43.45

achète
Tous déchets industriels
Vieux lers et fonte
Vieux métaux
Vieux papier
Vieux chiffons 13604

I -r0nr bien p asser x es \c\es ! 1I 1 v ' 1
3 Nos excellents §|
M Vins rouges 1
€ mm CHILI « Santa Eléna » 1947 . Fr. 2.10 la bout. W
M \\\\ ll/ / / BEAUJOLAIS supérieur 1947 . Fr. 2.70 la bout. ||

f ^
W "//£^ FLEURIE « Langeron » 1947 . . Fr. 2.90 la bout. %

2  ̂ (̂  ^l T~Z. DULIENAS « Dupond » 1945 ||
r§, y ^^- CHATEAUNEUF DU 

PAPE 
« Denis » 

1940 
%

M Ôty/ i mvÊ^ CN MOULIN A VENT « Blchot » 1942 %

Il /-~\ 'W* Cj) MERCUREY « Denis » 1937 ||
% X-v^

^
^iri i j l  POMMARD «B lchot » 1945 JI

S lfl MmV Vins blancs f
M m m  p̂  NEUCHATEL #
JSJ /F MM^J \ « Cave de Sombacour » 1948 Fr. 1.80 la bout. ]$»

H iv  ̂ \ FENDANT « Provins » 1947 . Fr. 2.20 la bout. |̂
\N \_, JOHANNISBERG «Clavien» 1948 Fr. 2.90 la bout. ,#

f
^O- '- J FENDANT « Les Murettes » Û
|V\ 

^
/  JOHANNISBERG « Brûle-fer » j|

"fH \j$B̂ 2 GRANDS VINS DE LAVAUX « Contesse »
f| ^Jr GRAVES « Eschenauer » " %
m SAUTERNE « Eschenauer » %
ff MEURSAULT « Goutte d'Or » &
1» 

¦ etc. etc. ( m
ill Demandez notre %,
f| PRIX COURANT A E
S» et notre dépliant Ê̂ J . i tigÈ-BlI ^
| « SUGGESTION 

Tl H »H \ I HJ |IMB |I» 8POUR vos CADEAUX » L ^ I à A -i .i I HHwrwB||̂ W| p

Jf Télépihooe 2.23.85 »&

aï Toutes livraisons rapides à domicile p&
jl Ouvert dimanche 24 décembre. J|j
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SAINT-ANGE

Jusqu'où allait l'entrainer cette froide , calcu-
latrice et orgueilleuse Lucie ? Personne ne veillait
à leurs côtés. M. de Chivry n'était plus qu 'une
ombre.

Et la présence de Rose-Lise, la rivale, stimule-
rait encore Mme Martinier , la pousserait dans la
vole de l'ostentation et de la bravade.

III

Pendant les mois qui avaient passé, la situation
de Claude Chambrun s'était améliorée chez
Asthon et Cie , à Bordeaux. Le jeune homme
n'avait pas évidemment les émoluments de Mar-
tinier , mais son poste de fondé de pouvoirs de-
meurait très enviable.

M. Asthon lui avait dit un jour :
— Alors , Chambrun, vous ne pensez pas à

fonder un foyer ?
Claude avait intensément rougi et bredouillé :
— Pas encore , monsieur ... J'ai bien le temps I
Son chef avait deviné le sentiment qu 'il nour-

rissait pour Rose-Lise et eût été heureux de pré-

sider à cette union, heureux de voir s'améliorer
l'existence de ses amies créoles, qui pourraient
s'appuyer sur ce garçon franc et sérieux.

Il s'en ouvrit à Mme Revol et celle-ci dut con-
venir :

— Ma fille a la plus grande sympathie pour
M. Chambrun, moi aussi d'ailleurs, mais je me
sens incapable d'influer sur les sentiments de
Rose-Lise et ne le tenterai même pas.

Rose-Lise semblait aller mieux. Depuis le départ
de Lucie, elle n'avait plus entendu parler de Jac-
ques, directement. Son ancienne collègue lui avait
expédié deux ou trois cartes postales condescen-
dantes qui faisaient briller sa nouvelle situation
et ses relations, et comme la jeune créole n'avait
pas répondu , ce dernier lien s'était rompu.

Elle préférait ce silence qui lui faciliterait peut-
être l'oubli . Déjà elle s'était interdit ces longues
rêveries — « Mon bonheur en songes », comme
elle les appelait — dans lesquelles elle imaginait
ce qu'aurait été sa vie là-bas, dans le décor de sa
j eunesse, avec celui qu 'elle avait aimé dès le pre-
mier jour.

Déprimée et sans courage, elle s'imposait de ne
plus même penser à Jacques, de fuir ses souve-
nirs. « La page est tournée, le chapitre est fini ! »
se disait-elle. Je ne demande plus rien au destin
que la tendresse de maman. »

Elle redoutait d'aimer à nouveau. Elle avait
surpris le trouble dans lequel elle jetai t Cham-
brun. Cet amour ne lui déplaisait pas , il était
comme une douceur, un baume sur ses plaies à

peine pansées, mais elle était incapable de le
payer de retour.

Claude n'avait plus jamais osé lui parler. Lui,
avait la conviction déchirante qu'ont tous les
amoureux, qui ne constatent aucun progrès dans
les sentiments de l'aimée et qui imaginent que
son indifférence croît à chaque minute. Les sai-
sons se suivaient sans amener de changement
dans leurs relations amicales, établies une fois
pour toutes. C'était le poids de cette habitude
qui lui paraissait insoulevable. Pourquoi parle-
rait-il aujourd'hui... plutôt que demain ? Ne ris-
quait-Il pas avec quelques mots inconsidérés de
perdre ce qu'il possédait déjà : l'affection cer-
taine, la présence de Rose-Lise ?

Il attendait avec patience, il se taisait et cette
patience et ce mutisme attachaient Rose-Lise au
jeune homme, sans qu'elle s'en rendît compte.
Elle s'était accoutumée à cette dévotion. S'il
s'était lassé, elle eût souffert de cet abandon et
pourtant que lui octroyait-elle en retour ? Pas
le moindre espoir !

Il n'y avait nul égoïsme, nulle coquetterie dans
son attitude. Simplement un désir de loyauté.
Elle aurait voulu aller vers Claude avec une
impulsion irrésistible comme celle qui l'avait
jet ée vers Jacques. L'attachement paisible qu'elle
ressentait pour le jeune comptable lui parais-
sait dérisoire, lorsqu 'elle se rappelait l'ardeur de
ses sentiments pour Martinier. Y avait-il un seul
point de comparaison entre la minime satis-
faction éprouvée à être l'objet des attentions de
Claude et ce trouble, qui la paralysait et la lais-

sait pantelante à un seul mot affectueux de
Jacques ? Le passé était si proche encore dans
son esprit et si douloureux !

* * #
La première dépêche de Me Burdeau avait été

rédigée de façon à ne pas asséner à Mme Revol
un coup trop brutal. Elle disait simplement :

« Comte de Chivry très malade. Lettre suit.
Respects. »

Pourtant, lorsque la chère femme, encore
seule, reçut le maléfique petit bleu, elle faillit
s'évanouir. Elle eut juste le temps d'aller s'asseoir
dans son fauteuil , devant la fenêtre, et là, plus
qu 'à demi-prostrée, pleura doucement, inlassa-
blement.

— Mon Dieu... je n'ai aucun espoir. « Lettre
suit. s> Comme cette lettre va être longue à nous
parvenir ! Et si, entre temps, une seconde dépê-
che nous annonce l'irréparable... Laurent, nous
as-tu à jamais quittées ? Ne nous reverrons-nous
jamais plus ?

Rose-Lise, en rentrant de son travail, s'étonna
de ne pas trouver sa maman derrière la porte.
Mme Revol ne lui laissait jamais le temps de
mettre la clef dans la serrure et ouvrait toujours,
dès que la jeune fille apparaissait sur le palier.

Elle pénétra avec anxiété dans le petit appar-
tement et vit la forme immobile dans le fau-
teuil. Elle crut à un tout autre drame.

— Maman... maman chérie, qu 'avez-vous ?
Mme Revol sortit de sa torpeur pour lui tendre

le télégramme et Rose-Lise se retint pour ne
pas dire : « N'est-ce que cela ?»  (A suivre) .

Les 2 sortilèges

H
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Constituez-vous x

une bibliothèque
de famille
en vous abonnant à la

NOUVELLE BIBLIOTHEQUE
SOPHIE-M AIRET 1 Tél. 2.29.59

Pour Ir. 2.35 par mois vous
obtenez 4 superbes volumes
reliés et 12 bulletins littér ai-

 ̂
res mensuels.

Quelle dame ou demoiselle donnerait

leçons d'anglais
à personne débutante. — Offres
sous chiffre O. F. 21041 au bureau
de L'Impartial. 

Quelques idées
pour vos cadeaux...

Porlemonnaies
Portefeuilles
Porte-photos
Porte-clefs
Etuis permis de conduire
Etuis manucure
Nécessaires à couture
Etuis cigarettes
Poudriers
Boîtes à bijoux
Trousses de voyage
Gants, etc., etc.

mais chez
LE SPÉCIALISTE

S® * 04é^
f îÂ^^ MAROQUINIER

L. ROBERT 22 LA CHAUX-DE-FONDS
Même Maison à Neuchâtel

S—— 1M—BM .lilBHHII.I iiilll

NOS TROUSSES

l SCHINTZ
EN EXCLUSIVITÉ

Modèles Chatam

Mo dèles Jumbo

#

Voyez nos devantures

L.-ROBERT 40

C O R N E T T E S  S U P E R  L U X E
C O R N E T T E S  S U P E R  L U X E
C O R N E T T E S  S U P E R  L U X E
C O R N E T T E S  S U P E R  L U X E
C O R N E T T E S  S U P E R  L U X E
C O R N E T T E S  S U P E R  L U X E
C O R N E T T E S  S U P E R  L U X E

DE ..LA PERRIÈRE"
L E S  P A T E S  F A V O R I T E S
L E S  P A T E S  F A V O R I T E S
L E S  P A T E S  F A V O R I T E S
L E S  P A T E S  F A V O R I T E S
L E S  P A T E S  F A V O R I T E S
L E S  P A T E S  F A V O R I T E S
L E S  P A T E S  F A V O R I T E S

Fabrique conventionnelle entreprendrait

terminages
grandeur 5 1/4 '" à 101/ 2 '" qualité courante ou soignée pour
compléter son programme de fabrication.

Ecrire sous chiffre P 11073 N à Publicitas S. A.
La Chaux de-Fonds.
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= earage Guthnann S. A.
fl fSIEI Adm. M, BESANÇON
%  ̂¦ ¦ ¦ La Chaux-de-Fonds Téléphone 2.46.81

Société fiduciaire cherche

reviseur
pour le service externe.
Travail intéressant et bien rétribué. Les
personnes ayant une certaine expérience
de la revision auront la préférence.

Adresser offres détaillées, avec préten-
tions de salaire , sous chiffre B I 21351 au
bureau de L'Impartial , La Chx-de-Fonds.

Bureau chêne clair 220.-
Bureau commercial 340 .-
Bureau classement suspendu

440.-
Qrand et petit classeur
Table dactylo
Fauteuil de bureau
Bureau d'appartement 210.-
Bureau noyer d'appartement

260.-
Bureau avec vitrine

Ebénisterie
A. L E I T E N B E R G

Grenier 14. Tél. 2.30.47
Ouvert les dimanches
17, 24 et 31 décembrejlBERQgl

|̂ \ dùfiaqm k̂p JïïJÈ
A.fàJ CHEZ VOTRE EPICIER ^Œ ĵB ! i

I

wk SC AL A dès ce soir: Nouveau programme M
ML UN DRAME BOULEVERSANT DANS L'ATMOSPHÈRE MYSTÉRIEUSE DU MAROC ! M
|| SUR TOUT UN PEUPLE D'ADMIRATEURS ARDENTS RÈGNE L'ÉTRANGE BEAUTÉ DE M

m La danseuse de Marrakech m
DONT LE CHARME FASCINANT DÉCLENCHE A LA FOIS L'AMOUR ET LA HAINEI

ÏÏÊÈ a.c,̂ «re ssren ADJEfYiouâ - vues umcEiiT - Aimé CLARIOI ID 1H
WÈÈ/ UN GRAND FILM FRANÇAIS D'AMOUR ET DE PASSION ^BR. W réalisé par Léon Mathot ^B \

W DES VUES INOUBLIABLES DE SA MUSIQUE - SES DANSES - SA POÉSIE V
W LA BRULANTE AFRIQUE SON ATTRAIT IRRÉSISTIBLE! ^Ë

Pour votre sapin de Noël ! Pour vos cadeaux I |
PjVeS 611 CllOGOlat garnies de pralinés 200 gr. 1*75 1

.. Père Noël " en chocolat m no gr -«f 5 I
PRÂLINOR lUXe Magnifique boîte de chocolat 500 gr. %.»7§

IfflQffiËl [ 3 OCCASIONS UNIQUES ) I
Vfa— - ¦¦¦¦¦„— ¦¦¦¦¦ ,J?

f 

Pour votre cadeau de Noël !

Uli APPAREIL PHQT0GR3PH1QUE 1
Toute la gamme de prix

BERG-PHOÎO
LÉOPOLD-ROBERT 64

Magasin ouvert le dimanche 24 décembre

Caisse enregistreuse
Nationale , parfait état est à
vendre d'occasion à prix
avantageux. — S'adresserîrue
du Temple-Allemand 95 à
M. Alfred Mooi. TéL 2.46.67.

21138

Une marmite à vapeur Flex-SiL

fait toujours plaisir
Raymond Vuilliomenet, Seldwiia 5, Bienne

Conception NOUVELLE
Réalisation PARFAITE

$Zetn£ng£aii 'j Z aKd

Machine à écrire PRIVEE

Pour le PARTICULIER
Pour le BUREAU

Représentant : Paul BOSS, Bureau Matériel
Léopold-Robert 15 Téléphone : 2 26 49

m ¦ $?If • ê>

I m  ̂pour les Fêles î
m m
M GRAND CHOIX DE &C *fa
Ç(J Cravates, foulards, paraplu ies 

^
¦sjl» Dernières nouveautés en g*llj la
§| Chemises popeline, Bl à fil sa
ç§|, Chapeaux mérinos, toutes teintes, depuis . . Fr. 12.50

H 
lcha compris ||

W Chapeaux lapin de Fr. 27.- à 34.— «à
g& Icha compris >W

|É Grand choix de manteaux de fourrure -{p
«& JAQUETTES - CAPES - COLS El
é < f>
§ 

Ouvert les dimanches 24 et 31 décembre *&/p

| épÀûttlest* |
J? / J  / "AU TIBRE ROYAL "/ 4

S Rue Léopold-Robert 19 Téléphone 2.23.78 |J|

S s

Appartement
de 3 pièces, salle de bain , chauffage gé-
néral , jardin , au centre de la ville , serait
échangé pour tout de suite ou époque à
convenir contre un appartement de 4 à
5 pièces. — Faire offres sous chiffre
A. I. 21386 au bureau de L'Impartial.

Achat
On demande à acheter une

chambre à coucher moderne,
d'occasion, divers meubles
de ménage, ainsi qu 'une cui-
sinière à gaz, émaillée.

A vendre
armoire à 2 portes, moderne
avec séparation , petites com-
modes à trois tiroirs , une ta-
ble à rallonge avec 6 chai-
ses, 2 fauteuils , un petit po-
tager à bois, émaillé crème,
une paire de skis, une luge ,
des patins , caches-pots en
cuivre , etc., etc.

S'adresser Halle des Oc-
casions, rue du Stand 4.

Achat et Vente. 21437

Film ciné 8 mm.

LOCATION
Expressfilm Rlch
3, rue de la Grotte 3 LAUSANNE

TéL (021) 26.01.66
Demandez nouvelles liste et conditions
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Magasin ouvert le dimanche 24 décembre
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Grand feuilleton de « L'Impartial >. 2

S X Etienne GRIL

Roman d aventures

— Un de nos passagers, M. Robinson, dit le
commissaire, a regagné sa cabine aussitôt après
le déj euner, comme il le fait après chaque repas.
Il était suivi de celui que j' appellerai son garde
de corps, M. Asthom. Il s'enferma soigneusement
à clef , pendant que M. Asthom arpentait le cou-
loir. M. Asthom venait de dépasser la cabin e 25,
sa propre cabine, voisine de celle de M. Robinson,
lorsqu'il reçut un coup violent sur la tête. Il a
la sensation que son agresseur l'a provisoirement
traîné dans la cabine 25.

— Il n'a pas d'autre souvenir ? demanda un des
compagnons de Smith.

— Aucun, monsieur Bergère . Il ne se souvient
de rien. Presque aussitôt, son agresseur est sans
doute allé à la cabine 23.

— Comment sait-il que c'est presque aussitôt ?
— Ce n'est pas lui qui le dit. C'est M. Robinson.

On a frappé à la porte de sa cabine deux ou trois
minutes après son tour de clef.

— Evidemment, l'agresseur a fait vite.
M. Bergère et ses compagnons étaient simple-

ment intéressés par le récit des événements. Us
ne voulurent pas remarquer le coup d'oeil que
leur lança le commissaire.

— U a frappé , reprit celui-ci , comme M. Robin-
son et M. Asthom avaient convenu que M. Asthom
frapperait lorsqu'il voudrait voir celui dont il
assurait la garde . M. Robinson n'a pas ouvert
tout de suite ; il a pris la précaution de demander
qui était là. Celui qui frappait a répondu : -c Fred

Asthom. Ouvrez vite. > Il avait exactement la voix
de M. Asthom.

Constant Malard ne résista pas à l'envie de
faire une plaisanterie.

— Fred Asthom. Ouvrez vite, dit-il en anglais.
Tous sursautèrent. L'imitation de la voix de

fausset du garde de corps était étonnante. Du
coup, le commissaire et le commandant détour-
nèrent leur attention des trois autres. Ceux-ci,
un instant surpris, éclatèrent de rire à retarde-
ment.

— Voilà l'homme, dit Smith en pointant le
doigt vers Malard.

— Ce n'est pas moi qui ai assommé le pauvre
diable, dit celui-ci. J'ai voulu vous démontrer qu'il
n'était pas difficile d'imiter une voix, surtout
quand elle est aussi caractéristique que celle-là.

Le troisième joueur de poker, qui n'avait encore
rien dit, intervint.

— Monsieur le commissaire, demanda-t-il sè-
chement, pour quelle raison jouissons-nous d'un
régime de faveur et nous racontez-vous cette his-
toire ? Vous ne l'avez pas encore racontée aux
autres passagers ?

Le commissaire s'énervait.
— Je vous répondrai tout à l'heure, monsieur

Lucine, riposta-t-il. Pour en revenir à M. Robin-
son, dès qu 'il eut reconnu la voix de Fred Asthom,
il ouvrit. Il fut aussitôt coulé d'un coup de poing
qui lui arriva sous le menton. U perdit connais-
sance, pas assez vite toutefois pour ne pas aper-
cevoir la silhouette de son agresseur.

— Il l'a reconnu ? i
— Pas précisément. Il dit seulement que son

agresseur aurait pu ressembler à M. Smith.
Celui-ci se redressa.
— Est-ce une accusation ? demanda-t-il.
— Non, et c'est pourquoi j' ai préféré vous révé-

ler cela entre nous. Je suis certain que vous aurez
à coeur d'alléger ma tâche...

— C'est-à-dire ?
— En répondan t à quelques questions.
— Dites les questions.
— Qu'avez-vous fait après déjeuner ?
— Je suis allé au bar avec mes amis pour boire

un alcooL

— Vous n'êtes pas allé du côté des cabines ?
— Non.
— J'enregistre votre déclaration. Et vous mes-

sieurs, entre le début du repas et quatorze heures,
vous n'êtes pas allés du côté des cabines ?

— Non, répondit M. Bergère.
M. Lucine se contenta de secouer sa grosse tête.

Le commissaire se tourna vers Malard.
— J'oubliais ! s'exclama Smith. Oui , je suis allé

à ma cabine avant de prendre le café dans la
salle à manger. J'avais oublié mon portefeuille.
Je suis allé le chercher. Quand je suis revenu, tout
le monde sortait de la salle à manger. Alors je
suis allé directement au bar.

— C'est vrai , approuva M. Lucine.
— Alors, demanda Smith sans s'émouvoir, j e

suis accusé et arrêté ?
Le commissaire ne daigna pas répondre. Il

demanda à Constant Malard :
— Et vous, monsieur ?
— Moi , répondit Malard , je fus l'un des pre-

miers à sortir de la salle à manger. Je suis allé
dans ma cabine me laver les mains. J'y suis resté
un quart d'heure...

—, Un quart d'heure pour vous laver les mains !
— Pour lire aussi quelques pages. C'est une

habitude que j 'apprécie quand j'ai un bon fau-
teuil, et ceux de la compagnie sont excellents. Il
m'arrive même de sommeiller.

— Un quart d'heure 1
— Quand je suis sorti de la cabine, la femme

de chambre passait devant la porte. Elle pourra
vous dire exactement l'heure. Ce quart d'heure
me sauve-t-il ou m'accable-t-il ?

Le commissaire ne répondit pas.
— Messieurs, dit-il, ]e vous prie de regagner

vos cabines. Nous commencerons la perquisition
chez vous.

Les six hommes sortirent et gagnèrent les cabi-
nes de première classe. Les portes étaient ouver-
tes ; sur le seuil, les occupants attendaient la
visite de leurs bagages. Tandis que Smith et ses
compagnons s'éloignaient , Malard s'arrêta devant
sa cabine, qui était la première sur leur chemin.
U ouvrit la porte et s'effaça pour laisser entrer
le commissaire et le commandant. Deux matelots
montèrent la garde à l'extérieur.

Le commandant et Malard restèrent debout
près de la porte refermée. Le commissaire com-
mença la fouille. Il passa la tête par le hublot,
puis examina la couchette. Il défit la couverture
légère, les draps, tâta et retourna le matelas ;
voudriez-vous ouvrir votre malle et votre valise ?
demanda-t-il.

Malard lui tendit ses clefs. Le commissaire vida
malle et valise de leur contenu, qu'il entassa sur
le matelas.

— Excusez-moi, dit-il. La femme de chambre
vous aidera à tout remettre en place.

Il sonna.
— Pourrai-j e sortir ? demanda Malard.
— Oui, mais seulement lorsque la femme de

chambre aura tout rangé sous vos yeux. Elle
fermera la porte et gardera la clef jusqu'à la fin
de la perquisition.

— Je n'y vois pas d'inconvénient. Je suppose
que ma plaisanterie de tout à l'heure va me ren-
dre suspect ?

Le commissaire eut un geste excédé.
— Ce n'est pas de ma compétence, répondit-il.

A Casablanca, vous vous expliquerez avec la
police.

— Vous disiez, commissaire, que le détective
avait été traîné dans sa cabine après avoir été
assommé ? Et on l'a retrouvé dans celle de. M.
Robinson ?

— Oui.
— Celui qui l'a assommé l'a donc transporté

d'une cabine dans l'autre après avoir mis k. o.
M. Robinson. Il avait de l'audace et du sang-
froid.

— Ouais, grogna le commissaire.
La femme de chambre entra et se mit aussitôt

au travail , pendant que le commissaire et le
commandant sortaient. Elle refit le lit et aida
Malard à ranger soigneusement ses affaires dans
la malle et la valise.

— Comment a-t-on découvert l'attentat ? de-
manda-t-il.

M. Asthom, qui était revenu à lui, s'est traîné
j usqu'à la porte et il a donné des coups de pied.
Berthe passait à ce moment dans le couloir. Elle
a appelé M. Robinson et comme on continuait
à donner des coups dans la porte, elle a ouvert.

Tables
de salon
modernes

j dep. Fr. 39¦" j

MmB R. JUVET
Collège 22
Tél. 2.26.16

Ouvert dimanche
24 décembre
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{ M Cadeaux utiles |
«S . W'
Sf Coussins chauffants - Sèche-cheveux « Solis • - Peaux \V'?
,,4 de chat - Ceinture flanelle et laine #^S #W ARTICLES DE TOILETTE: Savons - Eaux de Co- |k
aj| logne - Poudres - Crèmes - Brosses à dents - Brosses m
sj!? à cheveux - Peignes - Rasoirs - Lames - Ganis de *<$*
{lfj crin - Eponges - Thermomètres bain et fièvre - Bas 0*
5% 

¦.'- • à varices #5

m POUR BÉBÉS: Petits draps - Molletons - Bandes §|
&$f> . ombilicales - Toiles Imperméables pour berceaux 'ist*
,,4 Triang les - Culottes - Cuvettes - Vases - Protège- ^*
m 'anges ||
&| POUR MALADES : Plateaux de lit - Tables - Fau- ff? -
j® teuils hygiéniques - Dossiers - Balances - Cannes %'"
g» Béquilles - Pharmacies de poche et de ménage JIJ
*!§ f*

| <\tUis<m YZ UCLK I
3 SUCC. : Z Û R C H E R - K O R M A N N  Rue Numa-Droz 92 f|
t$f Tél. 2.43.10 f*

wr w*

Noix li] kg. ir. 15."
CMaipes 10 kg. ir. 5.50
Vino Nosfrano par 1. ïr. 1.30
Vino américano par 1. ir. 1.-
en bonbonnes ou lûts de 50 1.
Plus frais de port.
Frères Franscella - Mi-
nus lo-Locarno.
Tél. (093) 7.15.01. 20381

Magasin Serre 59
On bouquine librement.
J'ai toujours un beau
choix en livres policiers,
romans d'amour, romans
modernes et tous autres
à des prix très avanta-
geux.
Belle bibliothèque de
livres allemands.

Se recommande :

Georges Werner
bouquiniste - tél. 2.45.13
... .
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Le plus beau
CADEAU DE NOËL
«t m BON DE VOYAGE *»

entreprises suisses fie transport
Le donateur peut choisir te parcours ruwnême. Ou ators,
D fixe un montant, et c'est te bénéficiaire du bon qui
choisit le parcours
Ce bon peut être |çtlfete è lfl!P.l)0,r.te qypl guichet da
ga/e ""

Orchestre
4 musiciens, encore li-
bre pour Nouvel-An.
Offres sous chiffre R. O.
21385 au bureau de
L'Impartial.

Cl.Jf'CERi^ Asti
^î (gg|f 

moscato 
3.50

S^ L̂\ Mousseux
Danlal-JianHiDliart 39 m '-sec ^-OU

Au 1er ÉTAGE
Serre 96

Vous trouverez un choix
superbe en lingerie fine

de qualité.

Parures «ISA»
2 pièces Fr. 19.90
3 pièces 26. 90
Comb. Jersey 6.90
Comb. toile

de soie 12.50
Chem.de nuit dep. 19.80

Comparez nos prix et
faites réserver pour les

fêtes.

Mute Marthe Beck



Notre devise
Marchandises de qualité
Prix avantageux plus escompte

Montagne supérieur I . . .  le litre Fr. 1.55
Montagne supérieur II . . . le litre Fr. 1.S5
Algérie vieux le litre Fr. 2.—
Rosé . . . le litre Fr. 1.80
Chianti Ancilotti, la fiasque de 2 litres Fr. 4 —
Saint-Georges vieux . . . .  la bout. Fr. 2.—
Côte du Rhône la bout. Fr. 2.—
Mâcon 1945 la bout. Fr. 2.50
Beaujolais . la bout. Fr. 2.60
Mascara . . . . . . . .  la bout. Fr. 2.50
Grand vin du Chili la bout. Fr. 2.20
Asti Moscato naturel . . . .  la bout. Fr. 3.50
Jambon de campagne . . les 100 gr. Fr. 1.20
Mortadelle les 100 gr. Fr. 1.—
Salami Cattanéo . . . .  les 100 gr. Fr. 1.50
Saucisse de campagne fraîche
Saucisse de campagne séchée
Salametti — Gendarmes

*
Se recommande :

Epicerie-Primeurs Manège 24
Paul Barben
On porte à domicile Téléphone 2.36 31

¦

POUR LES FÊ TES
"' :

Achetez les articles de qualité chez

le professionnel
Vous serez toujours satisfait !

5e recommande :

L'Association des Patrons Boulangers-Pâtissiers

Elle a eu le courage d'aller jusqu 'à la sonnette
puis elle s'est évanouie. C'est une autre femme
de chambre qui, venue au coup de sonnette, a
alerté le commissaire du bord .

Ils sortirent. La femme de chambre ferma la
porte et mit la clef dans la poche de son tablier.
Malard gagna le pont. N'apercevant pas Lucienne
Brabant, il retourna aux cabines. Smith l'arrêta.

— Ils n'ont pas découvert les diamants chez
vous ? demanda l'Anglais en riant.

— Pas encore !
Malard aperçut Lucienne Brabant devant la

porte de son frère. Elle lui fit signe pour qu'il la
rejoignit.

— J'attends les autorités, dit-elle, pour faire
ouvrir la porte par mon frère. Je ne suis pas
rassurée. Pourquoi êtes-vous allé chez le com-
missaire ?

Malard lui raconta l'interrogatoire.
— Evidemment, conclut-il, le commissaire du

bord n'est pas un policier et il est embarrassé sur
la conduite à tenir et sur la façon de procéder.
Il va se contenter de faire une perquisition minu-
tieuse dans les cabines des premières, puis il
passera aux secondes et aux troisièmes. H fouille-
ra tout le bateau avec conscience. Mais tout cela
me paraît manquer de sincérité.

— Comment ?
— Peut-être esit-il persuadé qu'il ne retrouvera

pas les diamants. Touj ours est-il que son en-
quête manque de chaleur. Il se repose sur la
police, qui montera à bord à Casablanca. Il y a
aussi les victimes. Croyez-vous qu'elles aient suf-
fisamment crié ? Robinson a hurlé en français et
en anglais qu'on l'avait volé. Et il s'est tu.

— Le commissaire lui aura promis de faire le
nécessaire.

— Je veux bien, mais tout cela manque d'en-
train. En attendant, je suis le suspect numéro un .

— Vous ?
— Oui. Le commissaire m'avait emmené en

supplément, peut-être pour avoir un témoin de
l'interrogatoire. Je n'ai pas résisté à l'envie d'imi-
ter la voix d'Asthom : « Fred Asthom. Ouvrez
vite ».

— C'est grave ?

— J'en ai l'impression. Je suis très fort pour
l'imitation des voix. Ainsi, si je disais derrière
vous : « Tiens ! celle-là, je l'ai eue à l'amiable.
Eh ! bien , j'étais capable des pires violences pour
l'avoir ».

— C'est tout à fait la voix de mon frère. Vous
êtes dangereux.

— Ils n'ont encore rien trouvé, dit Malard.
Le commissaire et le commandant passaient

d'une cabine à l'autre.
— Je vais aller boire quelque chose.
— Oh ! restez avec moi.
Les passagers libérés regagnaient le pont. D'au-

tres, las d'attendre sur le pas de leur porte, en-
traient s'enfermer dans leur cabine.

Ce fut enfin le tour de Paul Brabant. La j eune
fille exposa la situation au commissaire.

— Mon frère a la phobie des voleurs. Je vais
vous faire ouvrir.

Elle frappe les quatre coups rapides, puis les
deux espacés.

— Qui est là ? cria Paul Brabant.
Avant que la jeune fille eût ouvert la bouche,

Malard répondit : ¦
— C'est moi, Lucienne. Je suis avec le - com-

missaire et le commandant. Ouvre.
Nouveau sursaut chez les deux hommes. Lu-

cienne Brabant rit. La porte s'ouvrit. Dès qu'elle
fut refermée , Malard et la jeun e fille s'éloignè-
rent.

— Vous imitez même les voix de femmes ! dit
Lucienne Brabant scandalisée et en admiration.
Vous êtes formidable ! Ils en ont pour un moment
dans la cabine de mon frère .

Ils allèrent s'adosser au bastingage, à l'endroit
où Paul Brabant les avait rencontrés au début de
l'après-midi.

— Tiens ! voilà les assommés, dit Lucienne.
'— Maintenant qu'on les a délestés de leurs

cailloux, ils n'ont plus rier à défendre.
Robinson et son détective apparaissaient sur le

pont. Ils se dirigèrent vers le bar.
— Pour noyer leur douleur, plaisanta Malard.

Ils n'ont pas l'air désespéré.
Robinson était de taille moyenne. Vêtu de gris

clair, le cheveu blond, le visage doré, très digne,

il ne trahissait la simplicité de ses origines que
par une épaisse chaîne en or, qui lui barrait le
ventre. Son protecteur, Fred Asthom, était une
grande brute , peut-être un ancien boxeur , au nez
écrasé et flottant. Ils ne paraissaient pas, en
effet , être désespérés, ni même furieux.

— Sans doute, dit Malard , leurs diamants sont-
ils assurés.

D'autres passagers envahissaient le pont. Tous
parlaient tout haut de l'attentat. Quelques-uns
allèrent jusqu'à la porte du bar pour regarder
les victimes.

— Ils doivent en avoir fini avec mon frère , dit
Lucienne. Je vais l'aider à emballer ses fétiches.

Malard la regarda s'éloigner. Grande, mince,
moulée dans une robe de toile blanche qui con-
trastait avec le cou et les bras brunis, Lucienne
Brabant avait belle allure. A Paris, elle devait
savoir s'habiller. Elle avait de vingt-cinq à trente
ans. Comment avec tant de charme avait-elle pu
rester célibataire ? Son affection pour son frère
n'allait certainement pas jusqu 'au sacrifice de
son propre bonheur.

A Dakar, Malard qui arrivait de Bamako avait
été immédiatement attiré par son sourire, son
esprit proche du sien et son bon-garçonnisme. En
d'autres temps, il aurait amorcé un flirt. Mais il
arrivait, avec des soucis par-dessus la tête et la
préoccupation de sa situation.

Une plantation de coton, pleine de promesses
à Paris, avait été sur place désastreuse. Il s'était
rejeté sur une affaire de bananes. Malheureuse-
ment, il y avait eu Garcia Gomez, son associé, qui
l'avait proprement, légalement volé. Gomez avait
eu les juges pour lui.

En huit jours, les relations avec Lucienne Bra-
bant avaient tourné à la camaraderie. Il valait
mieux qu'il en fût ainsi.

in

TJn repenti

Constant Malard resta un moment immobile.
Son esprit revenait à cette affaire de diamants
volés. Le commissaire menait vraiment son en-

quête avec mollesse et le vole n'avait pas crié
longtemps. Robinson n'aurait-il pas la conscience
tranquille en ce qui concernait l'origine de ses
pierres ?

— n me faut tout de même aller voir Luc, mur-
mura Malard.

Il fit un pas et s'arrêta.
Luc était aux troisièmes. Depuis trois ans, il

avait été pour Malard un précieux auxiliaire.
Valet de chambre, ravitailleur , popotier , chef de
chantier, cette ancienne gouape lui avait , dans
le coton et les bananes, rendu des services.

Us avaient fait connaissance, rudement , un
soir, rue de la Chaussée-d'Antin. C'était trois
semaines avant le départ de Malard pour l'Afri-
que . Le futur planteur sortait d'un restaurant,
lorsqu'il s'était heurté à un long individu , qui se
confondit en excuses et s'éloignait déjà . Malard
avait les sensations précises et les réflexes
prompts. Le coup était trop classique ! U tâta
de la main gauche l'emplacement de son porte-
feuille et happa l'individu de la main droite.

— Doucement, camarade, dit-il sans élever la
voix. Rends-moi mon portefeuille.

L'autre avait essayé de glisser, mais s'était
rendu compte que la poigne qui le tenait était
ferme. Il renonça tout de suite à s'évader. Tirant
le portefeuille de la poche de son pantalon , il le
tendit en larmoyant.

— C est la première foi s, monsieur. Je n'ai pas
mangé depuis deux jours.

— C'est entendu, mon gaillard , mais pour une
première fois, c'était un coup de maître. Moi-
même, je n'aurais pas fait mieux.

L'autre arrondit les yeux. Ils travaillaient donc
dans la même partie ? Malard le détrompa.

— Non, je ne suis pas de ton bord , mais au
lycée je m'amusais à ce truc-là avec les cama-
rades. J'étais d'une belle force. Maintenant , puis-
que tu n'as pas mangé depuis deux jours , je vais
t'alimenter.

(A suivre) .

¦ ¦ 
\
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vous offre la qualité et des prix...

Mouton long hair Fr. 380.—
White coat Fr. 690.—
Seal électrique Fr. 400.—
Castorette la Fr. 600.—
Gorges de petit gris Fr. 750.—
Pattes de kid . Fr. 600.—

Astrakan - Queues de vison - Rat musqué - Skunks
Pattes de renard , etc.

Nos ravissants complets pour enfants en Manchester
doublés de castorette

Le plus beau cadeau de Noël!
¦

4h % & ^«|Sv «»

^̂ MWçBmÊ&ySÊM&SS&tml. Jff
^B .̂ ^^k. **

Contre renrouement, la toux, voire le rhume, sucez

régulièrement quelques pastilles de Foruiitrol : For- ®
mitrol prévient les refroidissements.

Depuis 44 hivers, le Formîtrol, d'un goût agréable, est
le prophylactique éprouvé de millions de personnes.
Sucez aujourd'hui du Formitrol pour échapper au re-
froidissement de demain.

Etea-vons en péril de contagion? Osez de P̂<^̂ W!Lto!&<Sr r̂^Wf55ft^ îW
par précaution 1 E K̂ff mL A ML%3Ë^

Pharmacie» et drogueries j WANDER j Tube de 30 pastille» fr. 1.55

fl | -Pmisîv A écv\re M
avec la nouvelle

RfjY/il< PORTABLE

principaux avantages :
FRAPPE PLUS DOUCE

TRÈS BELLE ÉCRITURE
MARGEUR « MAQIC •
BEAUTÉ DE LA FORME

ROYAL portable
de valeur durable

aJKa Tous renseignements
i démonstration par

MAX Ducommun. m m*
LA CHAUX DE-FONDS
Tél. (039) 2.18.39

( ^Confiez vos commandes
de fêtes yr
à la pâtisserie f f/

"jS
-/hi'/ qui seront consciencieusement
yl >/ exécutées et de quelle

QUALITÉ I I

Léopold-Robert 66 Téléphone 2.16.68

S J

Vous aurez 
^toujours *WÎ6k' mT

^
A ^̂ vSv un article

qualité

â

Portemonnaie
Portefeuilles

Serviettes
d'affaires

Nécessaires
de toilette

Sacs et ser-
viettes d'école

Valises

vueBe»
Spécialiste - F.-Courvoisier 12

Ouvert les dimanches 24 décembre



\ A S S O C I A T I O N  DES D R O G U I S T E S  /

A BOUGIES h
I l pour les arbres et pour / I
¦¦ I la décoration de vos r^

i— tables de fête. I
La qualité et le grand
choix chez le droguiste.

LA CHAUX-DE-FONDS

-_| GOBAT, rue dn Versoix |
f  GRAZIAN0 & Cie. Léopold-Robert 75 \PERROCO . place de l'Hotcl-de-Ville

ROBERT-TISSOT & Cie. Marché 2 i
J. ROBERT-TISSOT , 1er Mars 4. !
VERDON , rue de la Balance Z
WALTEH . rue Numa-Droz 90.

magasins ouverts les je udis après-
midi de décembre

V. J

' 1

r  ̂\ îff ê cadmu
\^JÈ rêvé

Un radio TEST, avec cadre anti-parasites
incorporé. Tonalité surprenante, 6 lampes,
4 longueurs d'ondes, élégant boîtier bois
modèle depuis Fr. 395.- à Fr. 845.—

^sÉ** III*.

L J

A vendre

Dénie neuchâteloise
ZÉNITH
Neuve, grand modèle.
Prix intéressant.

Faire offres sous chiffre P. A. 21104
au bureau de l'Impartial.

.aMSfcaw ^ / '̂y  ¦. j -

ELNA soos l'arbre de NoëT  ̂ Î MF
quelle surprise I
Des centaines de milliers de femmes du monde entier apprécient l'ELNA,
preuve Indiscutable de la qualité de notre machine à coudre , Offrez aussi
une ELNA , vous ne pourriez mieux choisir)

Caractéristiques:
Portative — bras libre pour raccommodage des bas, manches, pantalons, êtes»

L— mallette transformable en table de travail — moteur et lampe encastrés*

Prix Fr. 495.— ICHA non compris M

/ k fomdRre wom tmtoppMWttrts OffrmoMa h b ct. 0r- ^^^^-XJ^^ *̂ ^^^^

• Q VetfRtoi UN «eAMtaw w *os facilitas de paiement ¦
I Q ttovOM prte (te-me-iaiie-une démonstration de t'CtNA, I

. Q «nwwewnoT te pra«j»ctus détaille «Abonnement- . TAUflRO REPRESElITATIOn S. fl.
ôpMone fiÉNA. lSawntie.bancaire. lntÔFÔt) ,.«',!¦ 
 ̂

81̂ ' ¦ La Ghaux-de-Fonds : rue Leop.-Heil 34
J A*»»*? __ S Neuchâtel : rue des EpancheiiFS 5

^^ '̂ -̂^mM.^^ Ĥ9i^mMtimmi ^ K̂_wmf j m ^~. ~^ .̂.̂  ̂^̂  ŵ ^̂  ^̂  ^̂

DÉCORATION DE SALLES
DEVIS SANS KNQAGEMENT

na 5 S^XSL^r \5 S 5 ¦ ï\£i n

PAIX 37 — TÉL. 2.37.23

ENSEIGNES — DÉCORATION

Un beau

CHAPEAU
se trouve toujours chez

Mme GANGUILLET, Serre 83
Spécialité pour dames
Velours côtelé
Réparations soignées
Grand choix de
BROCHES et COLLIERS
Sacs de dames et porte-monnaie

I ĤBSL mr~£& MoSSm ^Si ^MMMMM]Mpjjy, **& , T^̂ mÀmtSiSmmlS ^̂ mŜSSSSSm
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^
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SftSffiw "SB ïï ' •' ' H EawS m
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Le magasin est ouvert :
Dimanche 24 décembre, de 14 à 18 heures
Du lundi au vendredi j usqu'à 18 h. 45, et le
Samedi jusqu 'à 18 heures.

-  ̂ .

[$$ ^̂ mmam m̂**̂  Snow-boot
pour enfants, doublure

/sr~Ĵ fr:.----~=̂ -̂  
hommes, fermeture

^^ f̂c\\v\^-p̂ ^ '̂ éclair, doublure chaude, la
Î B0llljw î 8̂  ̂

meilleure protection contre
''¦ ¦ BRîÉy SiSr ta P,ule' 'a nel 9e et le froid,

tSÊStWrWÊ Hf/ demi-pointu
fBBKmP Mil Forme large 15.00

Botte caoutchouc '̂ ^^̂ SH
pour darnes, a porter ¦£
avec chaussures, ferme- H £%
ture éclair, doublure j '
chaude, pour talon ml- i
haut en noir
Forme plus large,
en noir 16.90

Léopold-Robert 58 - La Chaux-de-Fonds

| La qualité toujours

/ $£&'< 1 I VINS v̂ ^̂ .

T ) ffflj 4 (a ĵ LIQUEUR

Demandez prix-courant
Tél. 2.10.68 !

Administration de Llmparâal °**g; Elip nne
topriaerk Uurasicr 1 A. ^̂  »

° 0Z3



S incomp arables de la >
| B E R N I N A  |
>̂ 

Le p etit diamètre du bras libre permet de 
repriser <Z„

¦ç̂  même les chausseues d'enfants ^>

^> L 'anneau à repriser breveté facilite le travail et sup- ^>
^T p rima la fati gue >̂

^̂  La solidité de la machine ainsi 
que 

la force du ¦<r

>̂ moteur permettent 
de coudre aussi bien les gros tissus que 

^>.
<̂  

la lingerie <^

^> Prix avantageux, tout accessoires compris, notamment : ^>
<C les divers pieds-de -biche, l'anneau à repriser breveté, le nou- <^
3> veau coffret avec tiroir et porte-bobines, la table de cou- 3»
<  ̂ lure, la mallette robuste et élégante. Comparez P r i x  et <T

 ̂
Q u al i t é  BERNIN A portative à point droit (cl. 121) ^>

 ̂
Fr. 552. — (ICHA compris) 

^

BUNA
^̂  Facilité de paiement: versements mensuels 

dès Fr. 

20.— ^>

^  ̂ abonnement d 'épargne dès Fr. S.- p a r  mois <^

^̂  Demandez 

les 

nouveaux 

pru

s

p t x

tm B E R N I N A , que vous >̂
^> recevrez gratuitement contre muai de ce 

bon ^̂

5 BON 
^'̂ / %P\ Pour ^M nouweaux prospectus éSrh. ^̂

 ̂ m*] BEHN1NA MM 
^

< >̂ Nom _^——— 
^̂

\ Em _-._«.-,..=-__-——_—— >

 ̂
Locafitfr >̂

>̂ 
210 3-

î 4 9 1
<£, à envoyer à 

^

H. UIEHSTEIN
^> Seyon 16 - Grand-Rue 5 -̂
<> Neuchâtel <>
«̂  Téléphone (038) 5.34.24 *̂

Fraiseuses
Mikron — Aciera —
Hauser avec accessoi-
res, sont à vendre ou
à louer.

S'adresser Roger
Ferner, 82, rue Léo-
pold-Robert , télépho-
ne 2.23.67. . 17724

UN FOUET MIXER
ÉLECTRIQUE LÉGER

BAVIT L.
en quelques minutes . . .

... crème fouettée , mayonnaise, blanc d'ceufs en
neige, yoghourt aux fruits , pâte à omelette , mar-
melade de fruits , purée et jus de fruits , etc., etc.

Ne coûte que Fr. 66.- + ICA

D É M O N S T R A T I O N
jusqu 'au samedi 23 décembre

A. & W. KAUFMANN
LA CHAUX-DE-FONDS

MARCHÉ 8-10 — Tél. (039) 2.10.56 (3 li gnes)
L J
r >

Toujours LES BELLES FLEURS DE QUALITÉ à

R IV IER A FLOR
Serre 79 Tél. 212 31

L J

DÉMÉNAGEMENTS SUISSES et ÉTRAN GERS
GARDE - MEUBLES

M r|eict\i<n* von Yéerqevy

TRANSPORTS
Serre 112 Tél. 2 16 08

après-shi fjSl
confortable (jflj f )| 73 M '-

Une y  C^V^I

cuir, fourrée ^Sï^

sont des cadeaux
qui font plaisir !

Voyez notre choix , dans ces articles,
vous serez enchantés.

(vunrh La Chaux-de-Fonds

Ouverture de nos magasins en décembre :
Les samedis jusqu'à 18 heures
Le dimanche 24, de 14 à 18 heures.

Collège 13
le litre

Mimn coupage Fr. 7.60
Rhum colonial ,, 8,25
Muni] Jamaï que ,, 9.30
Impôt compris 5 0/0 escompte

PjM||f| brun , état de neuf ,
riQllU superbe instru-
ment , cordes croisées , cadre
métallique, touches ivoire ,
sonorité pariaite est à ven-
dre. — S'adresser au bureau
de L'Impartial ou tél. 2.12.05.

2144 1

Nos voyages à Nouvel An
Sylvestre et OCSflnÇOIl
ler janvier p,j x jg |a CO urse avec un soupe*

Dép. : 13 h. 30 banquet de sylvestre , couche , peu
PI. du Marché déjeuner et dîner du ler janvier

Prix : Fr. 38.-

Delfori
Sylvestre et retour par Porrentruy. Prix de la
ler janvier course avec un souper-banquet àt
ru n i u k  Sylvestre (il y aura des attractionsuepart 14 n. de parj s e, un orchestre très dyna

PI. du Marché mique) couche, petit déjeuner ei
diner du ler janvier.

Prix : Fr. 42.-
Encore quel ques places

Autocars BONI Parc 4Tél. 246 «

SKIS
Hickory avtc arêtes
acer et fixations Kan-
dahar depuis Fr. 99.-
Fiêne pour enfants de-
pui s Fr. 18.SO avec
fixation. Un très beau
choix chez

Touiefer s. A.
Place Hôie! de Ville

Horloger
pouvant travailler dans
toutes parties , petites et
grandes pièces, cherche
p lace intéressante en fa-
brique ou domicile , si
possible dans maison
pouvant fournir loge-
ment . — Ecrire sous chif-
fre H. O. 21434 au bureau
de L'Impartial .

...zepa é de fête !
ASPERGES LIBBY la gde bte 3.95

la bte 2/3 2.SiO
pic-nic 1.95

ASPERGES ARMOUR la bte Vi 2.75
pic-nic 1.75

CREVETTES décortiquées de Norvège _
Ire quai, marque HAPOSON '/« , 22 mm la bte Z.-â5

HOMARD danois au naturel ,
Hummer Skandia extra, ._

1res avantageux A 1.4U

LANGOUSTES du Cap. marque J.O.L. lU 1.45

Vi 2.45
Fonds d'ARTICHAUTS extra du Pé-

rigord , bte f lû te  10-12 pièces ».»»

CHAMPIQNONS de Paris Vs —90

1er choix 115 gr. 7* *'55
230 gr. Vs 2.80

CHAMPIGNONS émincés Vi 1>30

Vs 2.40
MORILLONS (Gyromitres) il l .45

Vs 2.45
CEPES au naturel . 2 05
CÈPES du Périgord extra BTZAC y  2.6O
QUENELLES de volaille de Bresse « , 1.95

»/2 3.85
Garniture pour BOUCHÉES 1 , 

i#§4
à la reine 

 ̂ 2.30
Garniture aux BOLETS t , 2 20
THON ALBO huile d'olive t , 

^95

THON FRANÇAIS PROVOST Vi 1.65

à l'huile d'olive 
^

8 1
**^

SARDINES NICE sans arête Y* 1.95

à l'huile d'olive V* 1.20

FILETS de MAQUEREAUX l/4 1.10
sans peau , huile d'olive

c&eàéatt app tèeiè...
Fruits au JUS : Ananas en tranches bte V, - »/, - 1/i

Abricots moitiés. Poires moitiés, Fraises. Cerises
bigarreaux. Groseilles rouges, Mûres, Macédoine
et salade de fruits.

CRÈME au chocolat Stalden
Grand choix en BISCUITS

Timbres — Ristourne

votre
intérieur

Ce meuble
de qualité

I depuis Fr. 195." j

M" R. JUVET
La Chaux-de-Fonds j

Collège 22
Tél. 2 26 16

Ouvert dimanche
24 décembre p.ouK &as £êtai

w. vxmHaeA ieî
Place Neuve 8, tél. 2.26.76, vous propose

crevettes et homards, langoustes
filets de saumon fumé, filets de harengs fum^

escargots préparés pur beurre
huitres portugaises

loie gras truffé de Strasbourg, en terrines
foie gras Amieux , Ortzner , etc.

Spécialité de charcuterie fine , jambon ,
jambonneaux, palettes , côtelettes fumées

saucisses et saucissons vaudois
nos excellents salamis Citterio, Negroni

petites pièces, emballages de fête

Passez vos commandes On porte à domicile

Baux à loyer - Imprimerie Courvoisier

$ r, r 1SI Pour le Noël JE
fè de vos enf ants... <&w m
m m?SÂ SKIS — LUGES %
fl PATINS - PELLES S
|f MÉCANOS ^
% BOITES POUR H
H DÉCOUPAGES £
|| AUTOS « SCHUCO » j |
m JOUETS DIVERS %

I etC- etC- |
i p. Grossenbacher I
S Place du Marché - Tél. 2.48.50

*& S. E. N. & J. 50/0 %

¦f$i * Ouvert dimanche 24 décembre «§1,

«L 'Impartial * 15 cts le numéro

A vendre K * £reau , dessus chêne avec lino
incrusté, 4 tiroirs. — S'adres-
ser Montbrillant 1, au ler
étage , de 12 à 15 h. 21412



D' Porret
suspend son activité
jusqu 'au 3 janvier

1951.
Pour tous rensei gne-

ments, appeler le 2.32.39
ou le 2.60.33. 2130!

s J

Débutante
dans l ' ho r loge r i e ,
cherche emploi pour
date à convenir, tra-
vailleuse et habile.
Ecrire sous chifîre
A. S. 21431 au bu-
reau de L'Impartial.

Meubles
petit bureau moderne
et meuble classeur se-
raient achetés.

Offres sous chiffre
M. E. 21455 au bureau
de L'Impartial.

A vendre
pour cause de départ une
des plus belles compositions
de Janebé.

Faire offre sous chiflre A. J.
21371 au bureau de L'Impar-
tial.

Urgent. Marchands s'abste-
nir.

A vendre bonne

guitare
d'occasion. — S'adres-
ser 39, rue Daniel-J.-
Richard , au Sme étage ,
après 18 heures. 21407

7000 boites
de 500 gr., pour miel ,
etc.. en carton paraf-
finé sont à vendre à
îr. 0,12 pièce
Tél. 2.13.45. 21433

A. & W. KAUFMANN
LA CHAUX-DE-FONDS

Marché 8-10 Tél. (039) 210 56 (3 lignes)

Fabrique de bracelets cuir
de la ville cherche

2 Aqueuses Qualifiées
Salaire intéressant.
Places stables.
faire offres sous chiffre P. Q. 21473
au bureau de L'Impartial.

¥ Criâtes*
Collège 13

Vfins rouges
La bout.

Côtes du Rhône Fr. I-
Vin français vieux - 2.-
Beaujolais 1947 » 2.90
Impôt compris 50/0d'escompte

iMt£?^SrKmî ^Êmw3mimiïm\

JARDINIÈRE 49

vous propose
pour vos cadeaux :

Foehn SOLIS dep. Fr. 33.60
Coussins Solis » » 12,—
Fer réglable Jura » » ' 45.50
Grille-pain » . , 31.50
Cafetière électrique » 58.—
Lustres dep. » 31.—
Lampes de chevet » 19.—
Tourne-disques dep. » 190.—
Pick-up » » 75.—
Teiifon » 330.—
Lampes de poche » 2.—
Haut-parleur de cuisine » 25.—
etc., etc.

/• Toutes réparations de \
l Radio et Electricité )

Le magasin est ouvert
les dimanches 24, et 31 déc. de 14 à 18 h.

Les gros poissons mangent les pe tits...

...Punissez-les et mangez-les à votre tour !

II lil MA vous le recommande !

C'est le dernier moment pour vous décider. M|
Alors , voyez encore le choix de fêtes de I |

LA M A I S O N  ¦

SPICHIGER f49, Temple-Allemand - Tél. 2.26.34 WÊ
La Chaux-de-Fonds ËS8

Spécialiste depuis plus de 150 ans en f y j
lapis d'Orient, tissus pour rideaux, linoléum ËSi

•— Fermé le dimanche — H

it-civil do is décembre 1950
romesse de mariage
Berset , Jean-Denis , capo-

de police , Fribourgeois ,
Verdon née Brandt , Loui-
•Suzanne , Vaudoise.

Mariage civil
i/on Buren , Robert-Maurl-
, employé de bureau et
Shli , Plerretle-lrène , tous
ux Bernois.

Gigots
Selles

de chevreuil
Râbles
Civet

de lièvres
chezoyoAx

Garage
Place disponible pour petite
Voiture ne roulant pas 1 hiver
ou éventuellement moto pour
l'année. — S'adresser au bu-
reau de L'Impartial. 21459

Jeune couple solvable
cherche à faire

travaux
à domicile , évent. serait
disposé à acheter ma-
chines nécessaires.

Ecrire sous chiffre
P5206P à Publicitas
Porrentruy.

Importante fabrique d'hor-
logerie cherche bons

EPICERIE

III. GREZET
Versoix 7

Asti 3.50 la bout.

I 

Liqueurs douces
différents arômes

fp. 7.50 la bout.
S. E. N. & J. 5%

Tél. 2.12.20

Etrennes utiles
Bahuts toutes dimen-

sions riches et simples ,
fauteuils de style , petites
tables et canapés de sa-
lon de style. Commodes
marqueterie , buffets de
service (Vieux-Suisse).
Quanrité de petits meu-
bles. Prix modérés.

Meubles Fallet, Dom-
bresson. Tél. (038) 7 1417.

CONCIERGE
(dame ou monsieur) est de-
mandé pour entretien de pe-
tits bureau , avec chauffage
(place accessoire).

S'adresser Télé-Blitz, Nu-
ma-Droz 108.

Pendant les fêtes

qui i\ vw voira
les vins fins et les apéritifs

choisis par ©2r ©AJS

iS2 Ast i . .  bout 3.50

1 

Mousseux . . . » 4.50

Vin sans alcool doux . litre 1.60
Kirsch de Zoug. . . .  » 9.40
Rhum coupage . . , , » 7.50
Rhum colonial . . . , » 8.50
Cognac Michaud . . .  » 14.60
Marc de La Béroche . . » 6.40
Mistella • 2.60
Malaga » 3.40

Vin rouge du Chili . . litre 1.95
Vin rouge d'Al gérie . . » 1.95

Bougies de Noël boîte —.65

Beau choix de fondants , chocolats,
asperges, crevettes, langoustes,

thon , sardines

Epiceries Weber

Accordâmes de pianos
travail soigné. Prix Fr. 9.—. S'inscrire au
magasin de tabac du Théâtre, tél. 2.25.15

acheveurs
petites pièces à domicile.

Offres à Casa No 1S626
Stand-Genève.

Manœuvre ""';,-
deux , honnête , ayant permis
bleu , cherche emploi de sui-
te, dans labrique ou autre.
— Ecrire sous chiffre M. O.
21440 au bur. de L'Imp artial ,

A vendre sëcK
18 mois , berger-allemand ,
noire et feu , avec pedigrees.
— S'adresser à M. Thomas ,
admin. communal , La Sagne,

Femme de ménage lé1 eeT
acllve est demandée de suite
pour faire des heures tous
les Jours. — S'adresser rue
du Orenler 14, au rez-de-
chaussée

^  ̂
21365

Chambre """%&£*
demandée. — Ecrire sous
chiffre S.L. 21384 au bureau
de L'Impartial. 
P |,j n â l'état de neuf , sont à
ùKlo vendre. — S'adresser
à M. A. Thlébaud . Rocher 12.

Tnnin '5'0C américain, écar-
l l d l l l  tement 0, complet, à
vendre Fr. 55.—, transforma-
teur junior double Fr. 60.—,
ligne aérienne Marklln 60
pylônes et fils Fr. 40.—. S'a-
dresser rue Numa-Droz 89,
au 1er étage , à gauche.

Â vendre t^TnÏÏSï
liers à 41, piolets, blouse,
état de neuf. — S'adresser
Numa-Droz 127, au 4me éta-
ge, à gauche, après 18 h.

Complets de ski de
an

2s>àen4
très bon état, sont à vendre.
Conviendraient pour Ju-
meaux. Bas prix. — S'adres-
ser Places d'Armes 1, au 3me
étage, à droite. 21329
Patine vissés, No 36 pour
l allllo fillette sont à ven-
dre fr. 40.—, souliers de skis
No 35, fr. 15.—. S'adresser
Buissons 9, au pignon à gau-
che, après 19 heures. 21368

A UPt lrinP manteau de four-
VUIIUI C rure , petite taille ,

manteau noir, taille moyen-
ne, 1 paire après-ski No 38.
Le tout en bon état. — S'a-
dresser au bureau de L'Im-
partial. 21226

A UPnri hP souliers de skisH VBI lUre No 41, 2 paires
patins No 38. — S'adresser
au bureau de L'Impartial.

21408

A uonrinn meuble de corri-
VCllUI O dor, chône fumé,

en parfait état. — S'adresser
Temple-Allemand 73, au 2me
étage. 21462

A i/pnrinp Leica a c> d'ort"l\ VGIIUI O gine i avec étui ,
pour cause de double em-
ploi , neuf , conditions avan-
tageuses. — S'adresser Ser-
re 49, au rez-de-chaussée, à
gauche. 21457

Ppp il l l  'e 15 décembre, dansI Cl UU ]a matinée , 1 montre
« Marvin » avec bracelet oï
18 carats. Prière de la rap-
porter contre bonne récom-
pense au Poste de Police ou
téléphonei au 2.21.54. 21319

En cas de décès: E. Gunfert & fils
Numa-Droz 6 — Téléph. jour et nuit: 2 4471
Auto-corbillard. Cercueils.Ttes formalités. Prix modér.

¦/ t \ f 7s  f T \
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f» LA CHAUX-DE-FOND0 ĵm Ë
£|g vousr pésente "̂l'J; dans de beaux emballages m
% . de îêtes 1

1 <r , mm • &eg massep ains ç|
m • Ses rviawdises
m • Ses yralmês
J» * £**. »**tmli>»m (kirsch , framboises ffi
f l  qrx ottes vcognac) M

J| • Sabots de OfW(, etc. I
* i
0 Rue Neuve 7 - TéL 2.12.32 1
W UST" Expédition au dehors Jj
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STENO-DACTYLO
Nous cherchons j'eune sténo-
dactylo de langue maternelle
française, avec bonnes notions
d'anglais. Entrée de suite ou
à convenir.

Offres détaillées avec préten*
tion de salaire sous chiffre
A. D. 21218 au bureau de
L'Impartial.

PATISSERIE-BISCUITERIE

JL, (j eanneret
D.-Î.-Riehard 41 Tél. 2.50.63

Nos spécialités de desserts à des prix
avantageux

PETITS FOURS 100 gr, 80 et.
MACARONS 100 gr. 70 ct.
PALAIS DE DAMES 100 gr. 60 ct.
ANIS 100 gr. 60 ct.
GAUFRETTES ,AU CHOCOLAT 60 Ct.
DÉLICES 100 gr. 50 et.
PAINS DES ALPES 100 gr. 40 et.
ASSORTIS par livre 3.— fr.
Pour les fêtes grand choix de

BOITES DE FONDANTS
BUCHES DE NOËL
MASSEPAINS
SUJETS EN CHOCOLAT

Ouvert les dimanches 17, 24 et 31
décembre 21209

Importante manufacture d'horlo-
gerie cherche

1 technicien
constructeur qualifié

Entrée immédiate ou à convenir.
Faire offres , avec curriculum vitœ,
prétentions de salaire et références
sous chiffre S 25830 U à Publi-
citas Bienne, rue Dufour 17.

I Bougie* ¦
blanches , rouges et couleurs
pour les arbres.
La MEILLEURE QUALITÉ,
ne coulant pas.
Grand choix en
BOUGIES pr la DÉCORATION
Jolis sujets: anges , pères Noël,
sapins, bonhommes de nslge ,

etc.

1 ,î Sp 1

lAn «pp^reif de pntfto ou de cîne...
chez

Photo-Amey
Rua Léopold-Robert 66

Ouvert le dlmanche 24 décembre

V J

I

Dans l'impossibilité de répondre à chacun
personnellement, la famille de Madame Cé-
cile WEIL-BLUM, profondément touchée
des marques de sympathie qui lui ont été
témoignées durant ces jours de pénible sé-
paration, adresse à toutes les personnes qui
l'ont entourée sa reconnaissance émue et , I
ses sincères remerciements. 21425

I 

Repose en p3ix cher papa et grand-
papa , tu as noblement accompli ton
devoir.

Ton souvenir restera gravé dans !
nos cœurs.

Monsieur et Madame
Albert Santschi-Glauser, leurs enfants '
et petit-enfant ;

Monsieur et Madame
Emile Santschi-<Glauser, et leurs en-
fants ;

Monsieur et Madame
Jean-Louis Santschl-Eberli , et leurs en-
fants ;

Monsieur Jules Santschi ;
Monsieur et Madame

Léon Santschi-Hugli et leurs enfants ;
Mademoiselle Marie Santschi,

ainsi que les familles Santschi, Kàmpf ,
parentes et alliées, ont la grande douleur
de faire part de la perte irréparable de
leur cher père, beau-père, grand-père, arriè-
re grand-père, frère, beau-frère, oncle, cou-
sin et parent,

Monsieur

Rodolphe SANTSCHI I
enlevé à leur tendre affection aujourd'hui
dimanche 17 décembre 1950, à 19 heures,
après une courte maladie, dans sa 89e an-
née.

Les Frètes, le 17 décembre 1950.
Père, mon désir est que là où je

suis, ceux que lu m'as donnés y
soient aussi avec moi.

St-Jean 17, v. 24.
L'incinération, sans suite, aura lieu mer-

credi 20 décembre 1950, à 14 heures, à La
Chaux-de-Fonds.

Culte au domicile mortuaire, à 12 h. 30.
Cet avis tient lieu de lettre de faire part,



Accord complet sur le réarmement.

La Chaux-de-Fonds, le 19 décembre.
La Conférence de Bruxelles paraît

devoir se terminer, assez rapidement
alors qu 'on prévoyai t des tractations
longues et difficiles . En e f f e t , on con-
firme ce matin que les ministres de la
défense des douze pay s signataires du
Pacte atlantique ont approuvé lundi un
plan défensif prévoyant :

1. La constitution d' une armée atlan-
tique d' environ 55 à 60 divisions ;

2. La nomination d'un commandant
suprême américain ;

3. L'inclusion d' « unités de combat »
allemandes dans l' armée atlantique.

Les ministres des af fai res  étrangères
des douze puissances, qui n'ont pas
réussi à approuver le pla n à leur tour
lundi après-midi, donneront leur ap-
probation probablemen t mardi matin.

Les fonctionnaires qui ont p articipé
aux réunions de l'après-midi et du soir
ont précisé que ce retard n'est pas dû
à des obstacles qui auraient surgi en
cours de discussion. On s'attend donc
à ce que le plan défensif  de la zone at-
lantique soit approuvé mardi sans mo-
difications notables.

Ainsi donc la pression américaine en
faveur d'une action immédiate aurait
fini par avoir raison des hésitations et
des préventions qui se faisaient jo ur il
y a quelque temps encore.

Cependant la France n'avait pas ca-
ché qu'elle se refusait à précipiter les
choses et qu'elle préférait  essayer en-
core une fois  de persuader l'U. R. S. S.
de participer à une conférence à qua-
tre pour mettre f in  à la crise inter-
nationale.

Si l'on en croit les informations par-
venues en dernière heure, les Améri-
cains auraient fa i t  remarquer que de
toute façon la réalisation du plan ap-
prouvé par la Comité de défense exi -
gera des mois ; que Bonn devra élabo-
rer une législation particulière, procé-
der au recrutement, à l'instruction, etc.,
en sorte qu'il faudra attendre au moins
la f in  de l'année prochaine avant de
disposer de la première unité de soldats
allemands ! Dans ces conditions, il ap-
paraissait ridicule de parler de repré-
sailles soviétiques éventuelles.

Qu'ont dit d'autre part les Améri-
cains pour remporter les dernières hé-
sitations françaises ou européennes ?
Quelles révélations ont-ils fai tes  ou
quelles pressions ont-ils opérées ? Il est
actuellement impossible de le savoir.
En revanche, ce qui apparaît certain,
c'est que l'heure est sérieuse et que
Washington a presque perdu tout es-
poir dans une solution pacifique de la
crise actuelle. En e f f e t , la proclamation
de l'état d'urgence n'est pas autre cho-
se qu'une mobilisation. Si l'ONU n'ar-
rive pas à s'interposer, on ne voit
guère comment la course aux arme-
ments se terminera autrement que par
un nouveau conflit mondial.

Résumé de nouvelles.

— Le Dr Schumacher, chef du Parti
sociœD-démoorate allemand, a déclaré
que quelle que soit l'attitude qu'adop-
tera le chancelier Adenauer et quel que
soit le plan aprouv é à la Conférence de
Bruxelles, il organisera un mouvement
witiréarmiste en Allemagne. L'égalité
militaire et politique complète de l'Al-
lemagne, dit-il, doit être restaurée
avant même qu'on parle du réarme-
ment. Le Dr Kurt Schumacher est plus
nationaliste encore que les réactionnai-
res de Bonn. On comprend que la Fran-
ce ne soit pas pressée de ressusciter
une de ces armées nationales alleman-
des qui trois fois en 80 ans se sont je-
tées sur elle.

— La création d'un nouveau centre
d'action du Kominform pour l'Europe
ocidentale a fai t  sensation. Il s'agit,
paraît-il, de coordonner l'activité com-
muniste dans les Etats capitalistes et
socialistes d'Europe. Sans doute M.
Pierre Nicole aura-t-il dans cette ac-
tion une place de choix.

— On s'attend à un assaut général
du port de Hungnam, actuellement
protégé par les canons du cuirassé
américain « Missouri » et par l'aviation.

— D 'autre part , on pense que la
trêve qui dure depuis 19 jours sur le
38e parallèle sera bientôt suivie d'une
grande attaque coréenne et chinoise.
En e f f e t , pour la première f o i s  depuis
le début des hostilités, neuf prisonniers
alliés ont été libérés, trois Améri-
cains, trois Britanniques et trois Sud -
coréens. Il en avait déjà été de même
avant le début de la grande offensive
chinoise à la f in  du mois passé. Que
signifie cette curieuse analogie ?

P. B.

J^mi J oVïL

WASHINGTON, 19. — AFP. — La
Chambre a voté a l'unanimité un pro-
jet de loi aux termes duquel toute per-
sonne servant dans les forces armées
américaines bénéficie d'une assurance-
vie de 10.000 dolalrs à titre gratuit.

IW" L'assurance-vie dans l'armée
américaine

Début des entretiens de Bruxelles
La Conférence des Douze a commencé hier dans la capitale belge. Le principe de la

participation allemande à la défense occidentale est accepté. Les opérations en Corée.

M. Van Zeeland ouvrant
la séance :

«L'heure est
exceptionnellement

grave»
BRUXELLES, 19. — AFP. — Eh ou-

vrant la 6e session du Conseil de l'At-
lantique-Nord, M. Van Zeeland, mi-
nistre des affaires étrangères de Belgi-
que, a prononcé une courte allocution
de bienvenue au cours de laquelle il a
notamment déclaré : « L'heure est ex-
ceptionnellement grave. Les décisions
qui vont sortir de ces délibérations
pourront avoir sur l'avenir du monde
libre une influence capitale.

» Les nations que nous avons l'hon-
neur de représenter ici ont mis dans
nos travaux une grande espérance. II
nous appartient de la justifier et de
construire tous ensemble et sans délai
la force à l'abri de laquelle nos peuples
seront à nouveau en état de poursuivre
leurs oeuvres de paix. »

Accord complet
sur la coopération de l'Allemagne

à la défense de l'Occident
BRUXELLES, 19. — Reuter. — On

déclare dans les milieux de la Confé-
rence de Bruxelles que les ministres de
la défense et des affaires étrangères
des onze puissances signataires du
pacte de l'Atlantique ont réalisé un
accord complet sur la coopération de
l'Allemagne à la défense de l'Occident
et à l'armée américaine intégrée, ain-
si que sur la nomination du général
Eisenhower comme commandant en
chef de l'armée occidentale. Une en-
tente est également intervenue sur les
compétences du général Eisenhower. Le
comité de défense, au cours d'une
séance de quatre heures, a réglé for-
mellement ces deux questions, puis
dans une séance commune des minis-
tres de la défense et des ministres des
affaires étrangères un accord complet
a été réalisé.

C'est mardi , au cours de la séance
que tiendront tous les ministres, que
sera définitivement mise au point la
décision formelle. En même temps, la
nomination du général Eisenhower
comme commandant en chef, sera por-
tée à la connaissance du monde.

La nomination
du général Eisenhower

Maintenant qu'un accord a été ob-
tenu sur la nomination de ce général,
le Conseil du Pacte de l'Atlantique-
Nord doit prier le président Truman de
procéder à la dite nomination.

La question des pourparlers avec le
gouvernement de l'Allemagne occiden-
tale sur la question de la levée d'uni-
tés combattantes allemandes sera
laissée à l'appréciation et à la décision
des trois puissances d'occupation occi-
dentales. Les trois hauts commissaires
alliés en Allemagne disposeraient
d'une très grande liberté de mouve-
ment en ce qui concerne ces négocia-
tions avec le gouvernement de Bonn.

Le communiqué de la conférence
BRUXELLES, 19. — AFP. — A l'issue

de la conférence diu Conseil de l'Atlan-
tique qui a pris fin à 18 h. 15, le com-
muniqué suivant a été publié :

« Le Conseil de la défense et le Con-
seil de l'Atlantique se sont réunis et
ont fait des progrès considérables sur
les différentes questions de leur ordre
du jour. Ils espèrent avoiir terminé
leurs travaux demain mardi. Un com-
muniqué complet sera publié à l'issue
de la session. »

Importantes discussions,
aujourd'hui

BRUXELLES, 19. — Reuter. — Il faut
s'attendre aujourd'hui à d 'importantes
discussions à la conférence des puis -
sances du Pacte atlantique. Les trois
puissances occidentales doivent se met-
tre d'accord sur leur réponse commune
à la proposition de Moscou tendant à
la convocation d'une conférence. En
outre, les pourparlers avec le gouver-
nement de Bonn sur la collaboration de
troupes allemandes à l'armée atlanti-
que seront également soulevés.

On croit que le plan militaire prévoit
que le quartier général du Pacte atlan-
tique en Europe sera établi à Fonta ine-
bleau, où se trouve déjà le Q. G. de
l'Union occidentale. Cela dépendra
d'ailleurs de l'approbation du général
Eisenhower. La nomination du com-
mandant en chef adjoint et des of f i -
ciers d'état-major du haut commande-
ment n'interviendra qu'après celle du
général Eisenhower.

L'avenir du maréchal
Montgomery

La question de l'avenir du maréchal
Montgomery n'a pas été soulevée. On
pense que le Pacte de Bruxelles et
l'Organisation nord-Atlantique auront
une structure militaire commune. Le
maréchal Montgomery, qui assume le
poste de pr ésident du comité d'état-
major de l'Union occidentale, pourrait
assumer un autre poste.

Le Comité de défense a également
approuvé les plans sur l'importance de
l' e f fec t i f  des force s armées des d i ff é -
rents pays dans le cadre de l'armée at-
lantique. On en ignore les détails. Ce
que l'on sait, c'est que l'armée atlanti-
que comptera en 1951 30 divisions. Ce
chi f fre  sera ensuite porté à 50 ou 60.

Augmentation du chômage
en Allemagne occidentale

BONN , 19. — DP A. — Le chômage a
augmenté durant la première quinzai-
ne de décembre en Allemagne occiden-
tale. Il y a en tout 1.481.000 chômeurs,
soit 165.000 de plus qu'au début du
mois. L'augmentation du chômage est
surtout sensible en Bavière et en
Basse-Saxe.

La neige et la pluie
en Europe occidentale

LONDRES. 19. — Reuter — On
signalait lundi des chutes de neige
et de pluie de tous les pays de l'Eu-
rope occidentale. Il a neigé lundi à
Florence et à Rome, alors qu'il pleu-
vait et neigeait à Oslo. La neige
tombée en abondance au cours des
dernières 24 heures a causé des
troubles dans la circulation en plu-
sieurs régions de la Norvège.

En Allemagne occidentale les
routes sont verglacées. Dans le
nord-ouest de l'Allemagne, le ther-
momètre a marqué — 3 degrés.

Dégel en Grande-Bretagne
En Grande-Bretagne, le dégel est

presque général. Les communica-
tions ont pu être rétablies hier
matin avec tous les villages du Lin-
colnshire, qui avaient été complète-
ment isolés, ces derniers jours, après
les fortes chutes de neige de la se-
maine dernière.

D'autre part, en Ecosse, dans la
région des lacs, on signalait, hier
matin, de fortes chutes de neige.

nouvelles de dernière heure
Le général Eisenhower

commandant en chef
des troupes de l'Europe

occidentale
WASHINGTON, 19. — Reuter. — Le

président Truman a annoncé mardi la
nomination du général Eisenhower aux
fonctions de commandant en chef des
troupes chargées de la défense de
l'Europe occidentale.

Le communiqué qu'il a publié à ce
propos constate que ce chef militaire
est tout particulièrement qualifié pour
assumer ce poste lourd de responsa-
bilités, tant en raison de ses capacités
que de son expérience.

Cette nomination a été notifiée aus-
sitôt au Conseil de l'Atlantique-Nord, à
Bruxelles. Elle est intervenue aussitôt
après que cet organisme eut décidé,
lundi, de lever un corps de troupes
mixte pour la défense de l'Europe oc-
cidentale. Le conseil avait en effet prié
M. Truman de placer à la tête de ces
troupes un commandant suprême amé-
ricain.

Le général Eisenhower partira pro-
bablement bientôt pour l'Europe et l'on
pense qu'il s'installera provisoirement
à Paris avec son quartier-général, pour
s'établir ensuite à Fontainebleau , qui
en sera vraisemblablement le siège dé-
finitif. Aussitôt qu'il se sera déclaré
d'accord d'accepter sa nomination, tou-
tes les troupes américaines, anglaises,
françaises et autres commises à la dé-
fense de l'Europe occidentale seront
placées sous son commandement.

Signalons que le général fut pen-
dant la guerre commandant en chef
des troupes alliées en Europe et qu'il
est actuellement président de l'Univer-
sité Columbia, à New-York.

Confirmation
BRUXELLES, 19. — Reuter. — Les

ministres des affaires étrangères et de
la défense des puissances du Pacte de
l'Atlantique ont ratifié mardi la nomi-
nation du général Eisenhower en qua-
lité de commandant en chef de l'armée
du Pacte de l'Atlantique.

Le choléra dans la province
de Bihar

LA NOUVELLE DELHI, 19. —¦ AFP. —
Une épidémie de choléra , qui vient d'é-
clater dans les villages de la province
de Bihar, a déjà fait 6 ou 700 victimes.
L'épidémie a été provoquée par un
aflux de malades, venus de diverses
parties de l'Inde, pour obtenir des
« herbes bénites », distribuées par un
jeune berger et qui sont supposées gué-
rir toutes les maladies. L'arrivée de ces
malades en grand nombre dans la ville
de Rantalai, où demeure le berger, a
déclenché l'épidémie dans les villages
alentour.

Celle-ci semble toutefois en régres-
sion, les autorités ayant pris toutes dis-
positions à cet égard .

A la conférence de Bruxelles
BRUXELLES, 19. — Reuter. — La

séance des ministres des affaires étran-
gères et de la défense a été aj ournée
à 15 heures.

I Les commentaires soviétiques
sur l'état d'urgence aux Etats-Unis :

«Nouvelle explosion
de l'hystérie belliciste

de Truman...»
PARIS, 19. — AFP. — La radio de

Moscou diffuse le premier commentai-
re soviétique consacré à la proclama-
tion de l'état d'urgence aux Etats-Unis
publié ce matin par la « Pravda » sous
le titré « Nouvelle explosion de l'hys-
térie belliciste de Truman ».

Le journal déclare notamment : «Les
nouvelles mesures agressives des Etats-
Unis ne peuvent pas ne pas attirer
l'attention des peuples de l'U. R. S. S.
et d'autres pays. Consacrant leurs for-
ces au travail pacifique et réalisant
de grands plans d'édification, les peu-
ples de ÎTJ. R. S. S. redoubleront de
vigilance à l'égard des puissances
agressives, notamment en ce qui con-
cerne leurs machinations dans l'arène
internationale. »

S'attachant à réfuter les paroles du
président Truman à propos de la me-
nace qui planerait sur les Etats-Unis,
la « Pravda » souligne que la situation
des dirigeants actuels des Etats-Unis,
doit être fortement compromise pour
qu'ils aient recours à des mesures d'ex-
ception pour pouvoir poursuivre leur
politique.

« On ne saurait prendre au sérieux
les tentatives de Truman de justifier
sa politique agressive et la proclama-
tion de l'état d'urgence par le caractère
soi disant non pacifique de la politique
de l'U. R. S. S., ajoute la « Pravda ». n
est de notoriété publique que 1TJ. R. S.
S. a toujours préconisé et préconise
encore la paix dans le monde entier et
la solution de tous les problèmes inter-
nationaux par voie de négociations
normales entre les Etats intéressés. »

Une attitude qui ne trompe
personne...

Après avoir déclaré que tout le
poids de nouvelles mesures retombera
sur le peuple américain auquel de
nouvelles restrictions seront imposées,
la « Pravda » déclare : « Toutes ces
mesures aboutiront à la suppression
des droits démocratiques du peuple des
Etats-Unis, permettant aux monopoles
d'exploiter sans limites la classe ou-
vrière et de réaliser de nouveaux su-
per-bénéfices grâce aux fournitures
militaires. »

Soulignant enfin que Truman «cher-
che à masquer ses visées d'agression
par des phrases hypocrites à propos de
ses intentions pacifiques », la « Prav-
da » déclare que cette attitude ne sau-
rait tromper personne, rappelant à
l'appui de ses dires le reje t par les
Etats-Unis des propositions soviétiques
de conclure un pacte de paix. « Les
peuples soviétiques, conclut ce journal,
jugent les gouvernements, non pas
d'après leurs paroles , mais d'après
leurs actes. »

Bulletin météorologique
Ciel couvert à très nuageux avec

quelques précipitations par endroits
sous forme de pluie. Un peu moins
froid surtout en montagne.

¦

Le communiqué
du générai fiflac Arthur

Pas de changement dans
les positions des troupes de l'O.N.U.

TOKIO , 19. — AFP. — Le communi-
qué publié ce matin par le G. Q. G. du
général Mac Arthur annonce, en ce qui
concerne les opérations militaires, que
« les attaques ennemies contre les po-
sitions des Nations Unies le long du pé-
rimètre d'Hungnam. ont augmenté au
cours de la nuit et ont continué pen-
dant les premières heures de la ma-
tinée.

Toutefois, vers midi (heure locale) ,
ies attaques ennemies ont diminué
d'intensité. L'artillerie navale et de
campagne et l'aviation de soutien ont
pilonné sans interruption la région
tandis que les troupes terrestres main-
tenaient leurs positions.

Dans le secteur de la 8e armée, la
journé e a été de nouveau marquée seu-
lement par des contacts de patrouilles
avec l'ennemi. Les engagements et les
échanges de coups de feu locaux qui
en ont résulté n'ont pas amené de chan-
gement dans les positions des Nations
Unies.

Dans l'attente d'une attaque
massive

Front nord-est de Corée, 19. — AFP.
— Bien que, dans la tête de pont
d'Hungnam, on s'attende à une atta-
que massive des Chinois, celle-ci ne
s'est pas encore produite. La nuit der-
nière, annonce le porte-parole du 10e
corps, des groupes chinois et nord-co-
réens allant jusqu'à deux compagnies,
ont attaqué en quatre points. Deux lé-
gères pénétrations dans les lignes d'a-
vant-postes américains ont été rapi-
dement éliminées et à l'aube, mardi
matin, le front était calme. Cette ac-
tivité ennemie a été qualifiée officiel-
lement de « pression de sondage
moyenne à forte ».

L'aviation de la marine a effectué
lundi 179 sorties, tuant environ 650
communistes, détruisant 12 mortiers et
4 positions d'artillerie. Quatre chas-
seurs à réaction américains « Sabre »
ont été interceptés mardi matin par
12 « Mig 15 » communistes au sud de
Sinuiju. Après un court engagement,
les appareils ennemis ont rompu le
contact et se sont retirés de l'autre
côté du Yalou. Selon un pilote améri-
cain, un « Mig » a été gravement en-
dommagé. Tous les appareils améri-
cains ont regagné leur base.

Revision de l'accord sur le trafic
aérien entre la Suisse

et la Tchécoslovaquie ?
PRAGUE, 19. — Reuter. — On an-

nonce à Prague que le gouvernement
tchécosolvaque a remis au Conseil fé-
déral suisse une note demandant la
révision de l'accord sur le trafic aérien
entre les deux pays.

D'après cet accord, la ligne aérienne
Prague-Zurich est desservie aussi bien
par des avions tchécoslovaques que par
des appareils suisses. Cette ligne passe
au-dessus de la zone américaine d'Al-
lemagne. Mais le gouvernement améri-
cain a interdit le 27 novembre, le sur-
vol de la zone américaine par des
avions tchécoslovaques en faisant va-
loir qu'au milieu du mois de novem-
bre, la Tchécoslovaquie a violé les
accords intern ationaux sur la naviga-
tion aérienne, quand les avions tché-
coslovaques organisèrent un « pont
aérien » entre Bruxelles et Varsovie à
l'occasion du congrès de la paix.

U est vrai que Prague a rejeté l'affir-
mation, cependant le trafic aérien
Prague-Zurich fut suspendu le 27 no-
vembre par les Tchèques , après quoi la
Swissair porta le nombre de ses vols
pour Prague de deux à trois par se-
maine.

Les pourparlers entre la Swissair et
les représentants de la société de navi-
gation aérienne tchécoslovaque ont
commencé à Berne pour trouver un
modus Vivendi qui permettrait à la
Swissair de poursuivre son service pour
Prague.

ROME, 19. — AFP. — Selon le jour-
nal « Il Momento », M. Palmiro To-
gliatti se serait rendu en U. R. S. S.
pour se marier avec Mlle Leonilde Jotti ,
député, qui l'accompagne dans son
voyage. Le journal ajoute que le pre-
mier mariage du leader communiste
avec Mme Rita Montagnana, qui fu t
célébré en Russie, aurait été annulé ré-
cemment par un tribunal soviétique.

M. Togliatti se serait remarié

TOKIO, 19. — Reuter. — Le service
des renseignements du G. Q. G. du gé-
néral Mac Arthur évalue maintenant
les effectifs de la nouvelle armée nord-
coréenne reconstituée à 150.000 hom-
mes. Un communiqué officiel déclare
que 50.000 nouvelles recrues sont ac-
tuellement instruites en toute sécurité
en Mandchourie.

La nouvelle armée
nord-coréenne


